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Méfions-nous des classements!
Les personnages douteux fascinent. Ils inquiètent, suscitent le trouble, entraînent le rejet 

ou même la haine, qu’importe: ils ne laissent pas indifférents. Attirants et repoussants: 
est-ce parce qu’ils choquent nos valeurs? Parce qu’ils titillent nos parts d’ombre ou des 
désirs inavouables? Difficile de démêler l’écheveau.

Qui se cache derrière le masque d’une mauvaise réputation? La question mérite d’être 
posée tant sont injustes les préjugés que nous sommes toujours prompts à reproduire. Reje-
ter serait trop simple, trop confortable. Méfions-nous des classements!

D’autant que le scélérat des uns devient souvent le héros des autres. Adulés et méprisés, 
les Napoléon et autres rois soleil. Tyrans par ici, princes brillants par là. La politique, la cultu-
re, aucun domaine n’échappe à la controverse des étiquettes: les Céline, Rushdie et autres 
marquis de Sade restent contestés. Que dire alors des Caïn et autres Judas? Bill Gates ou le 
voleur à la tire d’un marché du tiers-monde: à qui décerner la palme d’une réputation sulfu-
reuse? Poutine, Chirac, Blocher... à chacun ses détracteurs et ses admirateurs. Et que penser 
du nouveau visage de Joseph Ratzinger maintenant qu’il porte calotte blanche? Que dire du 

parcours d’un Mitterrand, qui commencera 
son engagement politique auprès de Pétain 
à Vichy, conservera des relations amicales 
plus que douteuses et maniera à merveille, 
toute sa vie durant, la valse des masques 
pour multiplier les existences parallèles?

L’être humain n’est pas taillé d’un seul bloc. Chaque existence a ses méandres, ses gran-
deurs et ses vilenies. C’est vrai pour un saint comme pour celui - ou celle - qui est considéré 
comme suppôt de Satan. Pour être du côté des «bons», il peut être présomptueux de s’aligner 
sur ceux qu’on admire... en prenant bien garde d’ignorer leurs défauts ou leurs errances. Il 
faut aussi douter de ceux qu’on affuble trop facilement d’une aura sans tache. Méfions-nous 
de ceux et celles qui font l’unanimité!

Aucun visage ne peut prétendre être lisse. Aucune destinée humaine n’est exempte de 
contradictions. C’est tout l’intérêt que présentent les personnages ambigus. Leur décalage 
est édifiant pour qui ne veut pas se contenter des apparences. Ils vivent peut-être une part de 
liberté que notre petite morale nous interdit. Ils se permettent des transgressions, certes cho-
quantes, mais qui ont le mérite de susciter le débat. Quand Serge Gainsbourg brûle un gros 
billet de banque sur un plateau de télévision, l’artiste se place au sommet de son insolence. 
Le geste est jugé très sévèrement. Mais n’a-t-on jamais fait mieux pour contester le pouvoir 
idolâtré de l’argent? Ce coup d’éclat scandaleux donne à penser, à débattre: c’est utile dans 
un monde farci d’idées convenues.

Adulées ou méprisées, impossible de faire tomber le masque pour découvrir le très fond 
des personnes. En fait, la vérité des êtres et des situations nous échappe. Comme la vérité 
sur nous-même d’ailleurs. «Dieu seul voit le fond des cœurs», dit un ancien cantique. Et s’il le 
fait, nous savons que c’est avec un regard de compassion. A hauteur humaine, il nous reste 
la magie des rencontres, avec tous leurs contrastes. ■

«Il faut aussi douter de ceux qu’on affuble trop 
facilement d’une aura sans tache»

Edito
Par Cédric Némitz



L’archétype du fourbe

Judas le traître, Judas l’avare, Judas le 
maudit qui se pend englué dans des 

remords... Les mots qui se bousculent 
dans ma tête pour décrire Judas sont 
intransigeants. Normal: dans nombre 
d’images de mon enfance, Judas était un 
disciple que l’on repérait de suite: c’était 
le fourbe, et ça se voyait! Pourtant, une 
lecture attentive des textes bibliques 
pointe des indices qui font émerger un 
portrait de Judas plus complexe. 
- Dans les derniers heures de la vie de Jé-
sus, Judas n’a pas le monopole du mauvais 
rôle. Il livre Jésus aux autorités, certes, mais 
que dire des disciples qui, à Gethsémané, 
s’endorment quand Jésus angoisse? Que 
dire de Pierre qui renie Jésus avec convic-
tion, ou des meilleurs amis absents au pied 
de la croix? Le lien des Douze avec Jésus 
semble bien fragile! Jusqu’à quel point Ju-
das est-il pire que les autres? 
- Et puis: Judas livre Jésus comme Dieu 
livre son fils pour le monde... Le mot utilisé 
dans les Evangiles pour l’action de Judas 
est le même que Paul utilise en parlant de 
Dieu. Est-ce là un indice que Judas et Dieu 
agissent en fait dans le même sens? 
- Ensuite: on peut entendre «Judas et Jé-
sus», comme un écho lointain à «Juda et 
Joseph» (Genèse 37). Alors que le jeune 
Joseph a été jeté dans une citerne par ses 
frères, Juda propose de le vendre à des 
marchands qui passent. Des éléments se 
répondent d’une histoire à l’autre: le parta-
ge du pain juste avant la «vente» à celui qui 
a des traits messianiques, la somme d’ar-
gent, le même prénom de Juda(s). L’étude 

Il symbolise la félonie, la perfidie, le parjure au point que son prénom s’est substantivé. 
Mais Judas est-il réellement aussi sombre qu’il nous arrange de le croire?

Dossier
Par Daphné Reymond

Photos: P. Bohrer
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comparée des deux récits pourrait-elle ap-
porter un éclairage sur le rôle dévolu à Ju-
das dans le drame de l’Evangile? Et si notre 
Judas avait envisagé de sauver Jésus en le 
livrant? S’il avait provoqué une audience 
pour permettre à Jésus d’être entendu et 
compris? Après tout, si l’intention de Judas 
était de se débarrasser de Jésus, n’aurait-il 
pas été satisfait du dénouement des événe-
ments? La question reste ouverte. 

- Mais encore, il est probable que Judas ait 
appartenu au parti zélote, un mouvement 
politique qui désirait le renversement de 
l’oppression romaine. En ce cas, Judas a pu 
être terriblement déçu par un Jésus refu-
sant de s’engager et d’agir pour le salut ac-
tuel de son peuple. Dans son ardeur à chan-
ger le monde, aurait-il confondu son désir 
de voir le peuple sauvé avec le message de 
Jésus, qui annonce bien la libération, mais 
en renonçant aux violences du pouvoir.   

Questions sans réponses sûres
En français, trahir et travestir ont la même 
racine... Judas: quel fut son rôle? De quoi 
était pétri son for intérieur? Quel fut son 
lien avec Jésus? L’invective de ce dernier - 
«Malheureux celui par qui Fils de l’Homme 
est livré, il vaudrait mieux pour lui ne pas 
être né» - peut être entendue plus comme 
un avertissement, une constatation em-
preinte de compassion, que comme un 

jugement de malédiction sans appel. 
Alors? Impossible de répondre définiti-

vement à nos interrogations; d’ailleurs, les 
Evangiles ne dessinent pas de portrait uni-
que. C’est dans celui de Jean, le plus tardif, 
que Judas prend le visage le plus terrible: 
habité par Satan, il devient le mal agissant. 
Ce qui est sûr, c’est que les traditions, en se 
développant, ont stigmatisé Judas comme 
traître plus radicalement qu’il ne l’est dans 
les textes des Evangiles... Pourquoi? Sans 

entrer dans les questions de contexte histo-
rique, qui donneraient des clés de compré-
hension, il vaut la peine de nous demander, 
à un niveau existentiel: à quoi nous sert 
Judas-le-traître? Il est sans doute rassu-
rant de caricaturer un traître dans l’équipe 
des disciples. Si c’est surtout lui qui est en 
cause, c’est donc un peu moins les autres... 
Si c’est lui, ce n’est donc pas moi... Ouf! 

Mais paradoxalement, un traître parmi 
les disciples implique qu’il y a une place à 
la table du Seigneur, même pour celui qui 
va livrer Jésus... Dérangeant? En tous les 
cas, Marc, Matthieu et Luc le suggèrent: 
Judas est pleinement présent au moment 
de partager la cène... Enfin, s’il y a un traître 
dans le drame du Christ, nos pires aventu-
res existentielles sont rejointes et transfor-
mées: il peut nous arriver d’être trahis par 
l’un de nos plus proches, dans des situa-
tions extrêmes ou au quotidien. 

L’Evangile insinue que ces tristes 
méandres ne sont pas sans issue; une 
trahison peut devenir, par des effets qui 
nous échappent, un élément intégré à 
notre histoire, notre salut.  ■
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«En français, les verbes trahir et travestir  
ont la même racine...»



Sacrés magouilleurs!

Jésus lui-même n’était pas un per-
sonnage très «net» aux yeux de ses 

contemporains juifs - c’était «un mangeur 
et un buveur qui fréquentait des pécheurs, 
des gens de mauvaise réputation et des 
prostituées». Son comportement et ses 
actions étaient en porte-à-faux avec les 
règles sociales et religieuses de l’époque. 
Plutôt que de s’en contenter, il en a encore 
«ajouté une couche» en racontant des pa-
raboles mettant en scène des personnages 
pas piqués des vers! Les rédacteurs des 
Evangiles ont bien tenté d’en gommer les 
aspérités en les insérant dans un contexte 
qui les adoucit ou les moralise, mais si l’on 
se penche sur les récits primitifs, - recons-

titués par les exégètes et bénéficiant d’un 
large consensus de vraisemblance -, ils ne 
correspondent pas à ce que l’on associe 
d’habitude à la religion et à la piété.

Y’a du louche!
Dans la parabole du bon Samaritain (Luc 
10/30-35), la seule action juste et bonne 
est accomplie par un paria, un apostat, un 
moins que rien pour les Juifs de l’époque. 

Dans celle du trésor caché (Mt 13/44), 
il est question d’un banal achat de terrain. 
Mais qu’est-ce donc que cet acheteur sus-
pect qui découvre un trésor dans un champ 
qui ne lui appartient pas? Ce rusé person-
nage s’empresse de l’enterrer à nouveau, et 

s’en va, mine de rien, l’air innocent, acheter 
ce champ comme s’il ignorait son contenu. 

Le juge inique (Luc 18/1-8) manque 
totalement de conscience morale: sans 
scrupule, réputé pour ne craindre ni Dieu 
ni les hommes, il finit par rendre justice à 
une pauvre veuve. Non pas par conscience 
professionnelle ou sens du devoir, ni parce 
que le désespoir de cette femme l’a ému. Il 
cède de guerre lasse parce qu’il est fatigué 
d’entendre ses perpétuelles jérémiades.

Dans le récit des serviteurs qui veillent 
(Mt 24/43), la venue du Fils de l’homme est 
comparée à un voleur qui tenterait de péné-
trer par effraction dans une maison et qu’il 
faudrait empêcher d’entrer.

Les Evangiles sont truffés d’escrocs, de voleurs, d’acheteurs suspects, d’assassins et 
autres personnages immoraux parfois cachés derrière des masques de bienséance.

Dossier
Par Corinne Baumann

Photo: P. Bohrer
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Dans la parabole des méchants vigne-
rons (Marc 12), il est question de coups, de 
blessures et d’assassinats. Non seulement 
les ouvriers vignerons s’en prennent à tou-
tes les personnes que le patron leur envoie 
pour réclamer son dû, mais encore ledit 
patron n’est pas un champion de rapidité 
ni d’efficacité, puisqu’il attend que tous les 
hommes de sa maison, son fils y compris, 
soient allés au casse-pipe pour réagir vio-
lemment en tuant tous ses ouvriers!

Faux et usage de faux
Dans le genre douteux, la parabole du gé-
rant habile (Luc 16/1-13) atteint des som-
mets: un maître convoque son gérant pour 
lui annoncer qu’il le congédie parce qu’on 
lui a dit qu’il gaspillait ses biens. Il ne vérifie 
pas la rumeur, et exige des comptes mal-
gré le fait que sa décision est irrévocable. 
Le gérant ne se défend pas. Il tombe dans 
une «profonde réflexion» au résultat ahuris-

sant: il ne voit que deux solutions, bêcher 
ou mendier! Cette piètre excuse l’amène à 
convoquer les débiteurs de son Maître pour 
leur remettre la moitié de leur dette. Ainsi, 
il espère pouvoir vivre à leurs crochets. 
Les débiteurs, eux, ne sont pas étonnés. 
Ils acceptent sans broncher de signer un 
faux. Dans ce récit, chacun fait confiance 
à chacun, mais cela permet tous les coups: 
accusation sans preuve, licenciement abu-
sif, vol, faux dans les titres. De plus, qu’est-
ce que ce Maître qui a besoin d’engager 
un gérant pour seulement deux débiteurs? 
Qu’est-ce que ce gérant qui pense pouvoir 
vivre grâce à deux remises de dettes? Et 
pour couronner le tout, le Maître trouve son 
gérant génial!

Briser le carcan religieux
Pourquoi de telles histoires mettant en 
scène des personnages si peu reluisants? 
Une des hypothèses avancées consiste en 

ceci: l’auditoire de Jésus était essentielle-
ment formé d’exclus et de marginaux, qui 
souffraient de l’atmosphère générale faite 
de calculs, de devoirs à accomplir, de bi-
lans, de jugements, de mérites à faire va-
loir. Les paraboles seraient une caricature 
de la religiosité de l’époque, mettant en 
scène des personnages dans lesquels les 
auditeurs se reconnaissaient facilement.

Par leur mise en scène comique, voire 
absurde, ces paraboles font éclater le ca-
dre de la pesanteur religieuse et donnent 
aux exclus une possibilité de réhabilitation. 
Elles ne seraient pas des exemples à imi-
ter servilement, mais des amorces pouvant 
provoquer une lézarde dans les certitudes 
religieuses, induire un changement de la 
vision du monde, et donner une chance aux 
déclassés de la religion d’échapper à cette 
pesanteur et à cet étouffement, comme 
pour leur dire: «Et si la religion, Jésus, Dieu, 
n’étaient pas ce que vous croyez?» ■

VPNE ■ 187 ■ 09/06
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A l’insu de mon plein gré

La culture judéo-chrétienne nous a 
légué le combat incessant du bien 

contre le mal, l’un excluant forcément 
l’autre. A cette aune, le douteux, l’impal-
pable, l’inexpliqué en moi prend figure de 
paria, de manouche dans le jardin, dont 
il faut sans tarder se dé-
partir. Les artistes se sont 
énormément employés à 
illustrer cette tension ob-
sédante. Le groupe an-
glophone REM décrit un 
homme qui titube devant 
ses semblables: «C’est 
moi sous le projecteur, 
moi en train de perdre ma 
religion. J’essaie de résis-
ter pour vous, mais je ne 
crois pas que je tiendrai le 
coup...». Renaud, le chan-
sonnier-loubard, dépeint 
les mécanismes d’exclu-
sion par la bouche d’un 
jeune paumé. Ce dernier 
lance à la société: «J’aime 
surtout tout ce qui vous 
fait peur». Dans la chanson 
«Décevoir», la Québécoise 
Linda Lemay nous fait 
frissonner par la confes-
sion d’une maniaque: «Je 
savais que j’arriverais à 
perdre ta confiance, s’il 
fallait que j’m’en veuille 
chaque fois que j’fais d’la 
peine, c’pas vrai qu’y faut 
que j’me donne une fou-

tue seconde chance, qu’y faut que j’me 
pardonne et que je recommence, je sais 
que j’te dérange mais c’est pas demain la 
veille que j’vais devenir un ange...».

Le désir de faire le bien dépend plus 
souvent du calcul que de la vertu. Nous 

agissons en effet davantage dans le but 
d’asseoir notre image qu’au nom de 
quelque idéal altruiste. La règle absolue 
consiste donc à ne jamais perdre la face. 
Pourtant, les mécaniques humaines les 
mieux huilées passent par là. L’incongrui-

té déclenche, au début, 
un léger effet de surprise: 
- «Tiens, sa réaction me 
surprend...» - suivi si nous 
réitérons la maladresse 
d’un «Je ne le connaissais 
vraiment pas ainsi!». Et si 
nous nous permettons de 
persévérer, le jugement 
se fait sans appel; sa di-
vulgation atteint alors très 
vite toutes les pages de 
notre carnet d’adresses. 
Pas étonnant dès lors que 
nous cherchions tant à 
étouffer nos dissonances, 
il s’agit là d’une question 
de survie! De telles «in-
fractions» peuvent coûter 
un emploi, une relation ou 
un conjoint.

Pourtant, vouloir se 
débarrasser d’une voie 
discordante en nous, c’est 
passer à côté d’un rendez-
vous important avec soi-
même. Se mépriser parce 
qu’on ne se cerne plus, 
voilà un lâche manque de 
responsabilité et une bien 
dommageable ignorance!

La question du bien et du mal hante le genre humain depuis la nuit des temps. 
Et que faire quand le diable endosse le masque de mon propre visage?

Dossier
Par Pierre-Alain Heubi
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Tel que je suis
Le diable, cela peut être le mal qui se 
saisit de moi dans un moment d’inatten-
tion, qui tire parti d’une période embru-
mée de mon existence. Mais le diable 
est aussi l’émanation d’une partie de 
moi exsangue. Le cri d’un bâillonné qui 
réclame voie au chapitre, un espace vital 
ou une terre d’asile. Ses traits diaboli-
ques émanent de la colère née du désir 
empêché, refoulé, enfoui sous les sables 
du communément accepté. Ce diable 
sonne un glas salvateur. Il s’exprime lors 
de périodes de stress: quand (enfin) je 
ne parviens plus à tout contrôler, mon 
vrai fond en profite pour remonter à la 
surface.
Joseph Luft et Harry Ingham ont créé 
en 1960 la «Fenêtre de Johari» dans 
le but de représenter la communica-
tion entre deux personnes. Devenu un 
classique des relations interpersonnel-
les, ce diagramme, composé de quatre 
quadrants, illustre autant de figures de 
connaissance de soi et de perception 
des autres sur soi: ce que je sais de moi 
et que les autres savent également (ma 
face publique); ce que je sais de moi que 
les autres ignorent (ma face cachée); 
ce que les autres savent de moi et que 
j’ignore (ma face aveugle) et ce que ni 
moi ni les autres ne savent à mon sujet. 

Bien évidemment, les problèmes surgis-
sent quand j’agis sans connaître ou du 
moins sans discerner l’origine de mes 
motivations.

Le système ne s’arrête pas à un diagnos-
tic fermé sur mes potentialités relation-

nelles. Il me permet, par le truchement 
de la visualisation, d’accepter mes zones 
d’ombres afin de pouvoir les envisager 
sous un jour nouveau.

Je me mets alors à redonner vie à ce qui 
se mourait au fond du placard, j’apprends 
à réapprivoiser mon histoire, échecs 
compris, et peut-être même que je me 
mets à entonner la chanson de Fabienne 
Thibault: «Vous n’allez pas le croire, je 
suis née ce matin, ma vie est bonne à 
boire et je n’en savais rien.» 
Test de compréhension: votre «diable» 
vient de vous faire un coup bas, que fai-
tes-vous?  ■
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9

«Le désir de faire le bien dépend plus souvent 
du calcul que de la vertu»
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L’étude de l’Histoire doit éviter les ju-
gements de valeur et chercher à com-

prendre les situations. L’historien tente 
d’expliquer les contextes dans lesquels 
les personnages ont agi. Il montre les 
évolutions. Difficile donc de désigner telle 
ou telle figure comme totalement douteu-
se ou entièrement héroïque. Exemples.

Brandt, rumeurs de compromission
On peut jeter le doute sur un homme. En 
1974, Willy Brandt est accusé d’avoir laissé 

son gouvernement (ouest-allemand) être 
infiltré par la Stasi, les services secrets de 
l’Allemagne de l’Est. Il quitte définitivement 
le pouvoir. Cette ombre met en cause sa car-
rière politique impressionnante. Opposant 
au régime hitlérien, il est maire de Berlin au 
moment de la construction du mur. Il ima-
gine alors une politique d’ouverture avec 
l’autre Allemagne: l’«Ost-politik». Le projet 
est audacieux: il s’agit de refuser l’idéolo-
gie communiste, sans rejeter les «autres» 
Allemands qui restent des compatriotes. 

L’ouverture récente des archives de la Stasi 
vient de blanchir l’ancien chancelier.

Kennedy, plus «douteux» qu’il y paraît
John Fitzgerald Kennedy est devenu un 
héros occidental pour avoir évité une troi-
sième guerre mondiale. En 1962, les So-
viétiques installent des missiles sur Cuba. 
En pleine guerre froide, la provocation peut 
conduire à l’embrasement. Le président 
américain modère les velléités belliqueuses 
de ses militaires et obtient de Khroucht-

La partialité de l’Histoire
Certains personnages historiques sont statufiés alors que d’autres sont jetés aux oubliettes. 
Une différence de sorts souvent liée aux responsabilités du pouvoir. Analyse.

Dossier
Par Cédric Némitz et Christine Gagnebin-Diacon

Photo: P. Bohrer
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chev le démantèlement 
des fusées. Auréolé de 
ses succès pacifistes, 
Kennedy sera pourtant 
l’initiateur de l’engage-
ment militaire américain 
au Vietnam!

Napoléon, bienfaiteur 
des Suisses
Napoléon est souvent 
considéré comme un ty-
ran sanguinaire, comme 
un précurseur d’Hitler. 
Mais, l’empereur des 
Français a été un bien-
faiteur pour la Suisse. 
En 1797, la Confédéra-
tion est envahie par les 
révolutionnaires. Une 
république centralisée, sans cantons, est 
instaurée. A Berne, les ours sont retirés de 
leur fosse et remplacés par un arbre de la 
liberté! Mais la Suisse vit dans le désordre 
et la guerre civile. Napoléon comprend que 
ce petit pays doit avoir une organisation 
particulière. En 1803, il impose aux Confé-
dérés l’acte de Médiation, qui pose les ba-
ses de la Suisse moderne. Les cantons sont 
rétablis et reçoivent une Constitution qui 
va concilier les exigences du fédéralisme 
avec les nouvelles idées démocratiques de 
la Révolution.

 
Pétain, héros déchu
Il faut se méfier des hommes providen-
tiels, héros d’une situation, félons dans 
une autre. Philippe Pétain a été le héros 
de Verdun. En renouvelant la confiance de 
l’armée française, en cessant les tentati-

ves de percées dans un front bloqué, il est 
l’artisan de la résistance française pendant 
la Première Guerre mondiale. Or, en 1940, 
après la débâcle française, il va assumer 
un gouvernement de collaboration avec 
l’occupant nazi. Le goût du maréchal pour 
l’ordre l’incline à accepter que la démocra-
tie meure. Les archives montreront que les 
autorités de l’Etat français iront parfois plus 
loin que ne l’attendaient les Allemands. 

Nicole, les hauts et les bas
Léon Nicole a été un leader socialiste 
genevois. Son engagement débute avec 
les luttes antifascistes. En 1932, le parti 
mussolinien de Georges Oltramar orga-
nise un procès public de Nicole. Des ma-
nifestations de protestation s’organisent. 
La situation dégénère et l’armée tire sur 
la foule. Léon Nicole est accusé d’avoir 

encouragé l’insur-
rection et incarcéré. 
Mais en 1933, à sa 
sortie de prison, il 
est triomphalement 
élu au Conseil d’Etat. 
Avec le premier gou-
vernement de gauche 
jamais élu en Suisse, 
il tente une politi-
que de réforme qui 
échoue malgré ses 
efforts. Il reste une 
figure centrale de la 
gauche helvétique. 
Dès 1939, les partis 
politiques suisses 
sont unanimes pour 
s’opposer au nazis-
me. Léon Nicole se 

discrédite alors en saluant l’alliance contre-
nature scellée entre Hitler et Staline.

Danton, le colosse et ses faiblesses
Dans les soubresauts de la Révolution fran-
çaise, deux personnalités contraires vont 
s’affronter: Robespierre, le cacique révolu-
tionnaire impitoyable, et Danton, le colosse 
aux mille faiblesses qui nourrissent chez 
lui une certaine modération. «Soyons terri-
bles pour éviter au peuple de l’être», dit-il. 
Mais chez lui, la tolérance ne perd jamais 
ses droits. Il connaît trop bien ses propres 
limites pour se risquer à encourager la Ter-
reur prônée par son collègue Robespierre. 
Danton incarne l’ambiguïté humaine, forte 
et faible, tantôt courageuse, tantôt lâche. 
Une ambiguïté que la puissance politique 
ne doit jamais vouloir démêler sous peine 
d’autoritarisme destructeur. ■
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Photo: L. Borel



Certes, il n’a, au gré d’une formule 
consacrée, pas plus inventé le carton 

à chaussures que la pelure de banane. En-
tendez par là que sa qualité première n’est 
à coup sûr ni la subtilité, ni la clairvoyance, 
encore moins, plus généralement, l’intelli-
gence. A témoins, les innombrables bour-
des qui émaillent son discours souvent trop 
primaire, et son indéfendable entêtement 
pour la peine de mort, proprement incom-
patible avec la foi «born again christian» 
dont il se dit animé. Bref, l’actuel président 
des Etats-Unis, qui se plaît à s’ériger en 
gendarme de la planète, souffre, au ni-
veau individuel, d’un probable et récurrent 
écrasement de la personnalité - en clair, 
un complexe d’infériorité - à cause de son 
père dont il s’échine, mais en vain, à égaler 
le «brio». Un besoin de réparer, d’équiva-

loir qui, chacun en conviendra, ne fait pas 
forcément de ce pauvre «fils à son papa» 
un digne locataire de la Maison-Blanche.

Reste que, s’il est admis de se gaus-
ser de son passé de débauche et d’alcoo-
lisme, des inepties que lui seul (ou pres-
que) est capable d’énoncer en public, s’il 
est en outre de bon ton, bien calés dans 
nos fauteuils de critiques théoriquement 
sans peurs et sans reproches imputables, 
de descendre en flèche ses décisions et 
positions, George W. Bush réussit, invo-
lontairement, sur un point: derrière ses 
dehors de diable hirsute et agité, ses 
intonations gratuitement autoritaires, il 
nous place face à nos propres paradoxes 
ou incohérences, révélant au passage les 
résonances creuses de certaines de nos 
contestations à son endroit.

Voir pour...
Autrement dit, on a tous quelque chose 
en nous de George Bush?... A doses plus 
ou moins diluées, oui! En ce sens que pas 
plus que lui, nous ne sommes disposés à 
mettre en question un mode de vie qui nous 
conduit «droit dans le mur». Ce système 
suicidaire, s’il le défend politiquement et 
militairement, nous, nous le cautionnons 
en permanence, et tout aussi activement, 
en ne refusant rien du gaspillage qu’il im-
plique. Bush se moque de la protection de 
l’environnement - encourageant même 
ostensiblement sa dégradation car voyant, 
avec ses amis évangéliques, dans cette 
détérioration l’avènement d’autant plus 
proche du... Royaume de Dieu! Oui, on croit 
rêver... -, mais que faisons-nous de notre 
côté pour le contredire et sauver ce qui peut 

Dans la tragi-comédie de l’absurdité du monde d’aujourd’hui, le président américain 
joue le double rôle du méchant et du superhéros. Entre loup et masque de chien...

Par Laurent Borel

Dossier

Et si Bush avait raison...
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l’être encore? Réponse: nous bétonnons à 
qui mieux-mieux, ne jurons que par une 
«reprise» - LE mot magique désormais! - 
économique, synonyme de consommation 
accrue - à quand la greffe obligatoire d’un 
second estomac par individu??? - et par-
tant de déchets en augmentation.

Bush a dépêché ses GI en Afghanis-
tan ni pour croquer du taliban ni pour les 
beaux yeux cachés derrière les grilles des 
burqas. Juste pour assurer aux Occidentaux 
- que nous sommes et dont nous profitons 
copieusement du statut! - un approvision-
nement énergétique à même, longtemps 
encore, de nous permettre notamment de 

continuer de chauffer nos piscines...
Enfin, l’expédition en Irak - «justifiée» 

de manière grotesque, mais conforme au 
caractère grand-guignolesque de l’ancien 
gouverneur du Texas, par la présence de 
prétendues armes chimiques - si décriée 
dans nos contrées, n’a en fait pour objectif 

- outre la relance de la production améri-
caine d’armes - qu’une triviale assurance 
de pétrole à disposition. Combien de nos 
opposants «en herbe» à la guerre qui ont 
alors généreusement manifesté à cor et à 
cri contre l’invasion du «Saddam’s land» 
ont, en parallèle de leurs bruyants slogans, 
jeté les clefs de leur voiture ou annulé des 

voyages - en avion et indécemment bon 
marché, bien sûr! - à l’autre bout du globe? 
Combien ont supprimé l’achat de victuailles 
exotiques fraîches toute l’année, sachant 
combien leur transport coûte de kérosène? 
Probablement guère plus d’une (infime) 
pincée: et pourtant, ce renoncement aurait 
constitué l’attitude la plus efficace et la 
plus cohérente contre la politique du roite-
let yankee. Ne pas se contenter d’un facile 
«Fuck Bush» taggué ou chanté en chœur, 
pour le fun, pour la poésie ou par nostal-
gie des défilés du temps du Vietnam, mais 
traduire ses convictions dans des actes 
quotidiens: la solidarité et la justice coû-
tent infiniment davantage que quelques 
paroles en l’air. Ne pas les accomplir, ne 
pas proposer un autre fonctionnement, 
c’est implicitement donner raison aux 
suppôts du ranger de Washington. ■
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«La solidarité et la justice coûtent infiniment 
davantage que quelques paroles en l’air»



Fertiliser
Par François Konrad et Olivier Correvon - CSP

Grisaille en perspective?

Sis à la Grand-Rue 7 à Fleurier, le 
Centre Œcuménique de Rencontre 

et d’Animation propose un lieu d’accueil 
et de convivialité aux habitants du Val-
de-Travers. Sa cafétéria est le théâtre de 
nombreux mixages intergénérationnels 
et interculturels. Elle accueille également 
des repas pour les personnes en âge de 
retraite ainsi que, sur le midi, des enfants 
qui ne peuvent rentrer dîner chez eux.

Le CORA offre, en outre, un service de 
transports bénévoles destiné aux personnes 
à mobilité réduite; pas moins de quarante 
chauffeurs volontaires y sont investis.

Parallèlement, un bric-à-brac récolte 
et vend à prix modestes des vêtements, 
des meubles et des articles de ménage. 
Chacun peut ainsi se procurer le néces-
saire pour vivre décemment.

Equipe gagnante
La large palette d’activités du CORA ne 

saurait exister sans le dynamisme de ses 
trois animatrices - qui totalisent entre elles 
150% de temps de travail - et donnent au 
lieu sa dimension chaleureuse. Ces derniè-
res organisent, durant les vacances scolai-
res et en périodes de fêtes, des animations 
culturelles variées - bricolage, carnet de 
voyage, initiations à l’aquarelle, exposi-
tions, balades et visites de monuments - 
pour les enfants de six à treize ans.

Services spécialisés
Depuis plusieurs années, le CORA met à 
disposition de Pro Infirmis, Pro Senectute, 
Caritas et du CSP un bureau pour des en-
tretiens personnels. Cet hébergement per-
met aux vallonniers d’accéder, tout près 
de chez eux, aux prestations de ces orga-
nismes. Plus spécifiquement, le CSP y est 
présent par le biais de deux permanences, 
l’une sociale et l’autre juridique. Toutes 
deux consultent sur rendez-vous.

Incertitudes
Le ciel bleu du présent est cependant en-
taché par un nuage sombre qui plane sur 
les finances du centre. L’EREN a en effet 
dû revoir de 50% à la baisse sa subven-
tion pour 2006; cette même subvention 
sera supprimée en 2007. Cette décision 
met en péril l’existence même de ce lieu 
si solidement enraciné dans son terreau. 
Sa disparition poserait également le pro-
blème crucial des permanences sociales 
qu’il héberge, connues et appréciées d’un 
grand nombre d’usagers.

Toute personne intéressée à soutenir, 
de quelque façon, le CORA dans ses ré-
flexions face à l’avenir est bienvenue! ■

Etabli à Fleurier, le CORA a soufflé sa 25e bougie en 2005. Un quart de siècle: un bail 
qui en dit long sur l’implication de cette institution dans la vie de tout un district.

Contact

CORA

Grand-Rue 7, 2114 Fleurier

Tél. 032 861 35 05
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Résidence  hôtelièRe*** des Bains
c h - 1 9 1 1 O v R O n n a z
w w w . t h e r m a l p . c h

héBeRgement RéceptiOn: 
tél. 027 305 11 11
fax 027 305 11 14
info@thermalp.ch

Cr
éa

tio
n 

Ba
ch

m
an

n 
- M

on
ta

na
 /

 p
ho

to
: P

er
ro

ch
et

Dès CHF 117.- 
par personne

• Logement avec service hôtelier
• Petit-déjeuner buffet

• Entrée libre aux bains thermaux
• Accès au sauna-hammam

• Peignoir et sandales en prêt
• Accès au Fitness

• 1 place de parking

Réservation on-line sur  www.thermalp.ch : 5% de rabais!

Schweizer Heilbad
Espace Thermal Suisse

Stazioni Thermali Svizzeri
Swiss Spa

v a l a i s
s u i s s e

a l t i t u d e
1 3 0 0 m

1 nuit
en Résidence Hôtelière***

L’Eglise évangélique réformée
du canton de Fribourg

cherche 
pour la partie francophone du canton

un/e animateur/trice de jeunesse à 50%

Profil souhaité:

• Formation diaconale, pastorale ou jugée équivalente (en cours ou 
achevée)

• Mobilité, souplesse, excellents contacts avec les jeunes

• Motivation pour animer des camps

• Maîtrise des outils informatiques

Des compétences musicales, sportives, linguistiques (allemand) 
seraient des atouts.

Le poste proposé offrira des liens dynamiques avec les paroisses et 
diverses possibilités de travail en réseaux.

Entrée en fonction dès l’automne 2006 ou à convenir.

 
Offres détaillées et curriculum vitae à envoyer jusqu’au 18 septembre 
2006 à M. Innocent Himbaza, Conseiller synodal, Rte d’Yverdon 3, 
1470 Estavayer-le-Lac

L’EREN et les Eglises catholiques 
romaine et chrétienne recommandent 
aux chrétiens de refuser la révision de 
la Loi sur l’asile et la nouvelle Loi sur les 
étrangers.

A l’instar des organisations suivantes:

Amnesty International 

CARITAS Neuchâtel 

Centre social protestant (CSP) 

Entraide Protestante Suisse (EPER) 

Magasins du Monde 

Marche Mondiale des Femmes 

Médecins du Monde 

Fédération des Églises protestantes de Suisse (FEPS) 

Fédération Suisse des femmes protestantes (FSFP) 

Fédération Romande des Socialistes Chrétiens 

ACAT-Suisse (Action des chrétiens pour l’abolition de la 

torture)

Liste exhaustive des associations sur 

www.stopexclusion.ch
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Un poste pastoral à 70% 

sera vacant dès le 1er août 2007 (ou date à convenir)  

dans la paroisse du Val-de-Travers

Il s’agit d’un poste de pasteur référent pour les lieux de vie 
de La Côte-aux-Fées, les Verrières/Bayards et Buttes.

En plus des tâches de référent et en collaboration avec les 
ministres en place, la catéchèse de l’enfance dans la pa-
roisse, ainsi que les cultes et services funèbres dans les 
villages de la paroisse font partie, par tournus, des tâches 
principales.

Lieux de résidence possibles: cure des Verrières ou de 
La Côte-aux-Fées.

Le Conseil synodal ne donnera son agrément qu’à des mi-
nistres actuellement en poste, à leur taux d’emploi actuel 
(ou éventuellement plus bas).

Les personnes intéressées adressent leur candidature (postulation 
circonstanciée), sur la base des profils de poste à disposition au 
secrétariat général, à la présidente du Conseil synodal, CP 2231, 
2001 Neuchâtel, jusqu’au 6 novembre 2006. (R.G. art. 152).

Un poste pastoral à 100% 

est vacant  

dans la paroisse de l’Entre-deux-Lacs 

avec référence du lieu de vie de Saint-Blaise-Hauterive

Entrée en fonction mi-avril 2007 ou date à convenir.

Le Conseil synodal ne donnera son agrément qu’à des mi-

nistres actuellement en poste, à leur taux d’emploi actuel 

(ou éventuellement plus bas).

Les personnes intéressées adressent leur candidature (postulation 

circonstanciée), sur la base des profils de poste à disposition au 

secrétariat général, à la présidente du Conseil synodal, CP 2231, 

2001 Neuchâtel, jusqu’au 6 novembre 2006. (R.G. art. 152).

La cérémonie de consécration aura lieu le 
dimanche 29 octobre 2006, à 17h30  

au Grand-Temple, à La Chaux-de-Fonds

Mme Yvena Garraud  
Mme Christiane Sandoz
seront consacrées au ministère pastoral.

Mme Adrienne Magnin
sera consacrée au ministère diaconal.

Les députés et les ministres de l’EREN sont convoqués.

Toutes les personnes intéressées sont les bienvenues à ce 
culte de fête de l’EREN.

FETE  DE  CONSECRATION  
Venez au Grand-Temple à La Chaux-de-Fonds 

le dimanche 29 octobre 2006, à 17h30

Venez nombreux pour entourer les nouvelles pasteures 
consacrées au ministère pastoral et la nouvelle diacre 
consacrée au ministère diaconal.

Venez exprimer votre reconnaissance!

Venez prier pour elles!

Les protestants réformés du canton sont conviés à participer 
à ce moment heureux pour toute l’Eglise et à vivre la fête 
dans un esprit de paix, de joie et de beauté.
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Innover
Par Pierre-Alain Heubi
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Le pasteur qui rencontre chacune de 
ses ouailles une fois l’an? Voilà bien 

une époque révolue. Une foule de services 
spécialisés à domicile sont aujourd’hui nés 
pour permettre aux personnes âgées - dont 
la proportion va croissant - de rester le plus 
longtemps possible chez elles. Parallèle-
ment, un certain nombre de ces dernières ne 
disposent plus, avec le temps, des réseaux 
relationnels du voisinage ou de la famille 
dont les liens se distendent toujours plus. 

C’est de ces constats qu’est né le réseau 
de visites PHEA - Proche des Habitants par 

une Ecoute Active. L’offre paroissiale vise à 
nourrir la dimension relationnelle de l’être 
humain qui participe au maintien de son 
équilibre vital. L’équipe de PHEA compte 
vingt visiteurs formés et au bénéfice d’une 
formation continue. Ils prennent contact 
et rencontrent les personnes qui se sont 
manifestées à l’une des neuf personnes de 
référence - une par commune du district. 

Jean-Philippe Uhlmann, diacre et initia-
teur du projet, œuvre, lui, en amont de la 
demande à l’aumônerie des homes et de 
l’Hôpital du Val-de-Travers. Ce dernier est 

le lieu propice au dépistage des situations 
d’isolement. En effet, la principale difficulté 
rencontrée jusqu’ici vient du fait que les 
personnes qui souffrent de solitude ont sou-
vent du mal à se signaler. Il est en effet plus 
facile de demander de l’aide parce qu’on 
ne peut plus se déplacer ou faire son mé-
nage que pour obtenir un peu d’«oxygène 
relationnel», quelqu’un avec qui parler ou 
faire un jeu, l’espace d’une heure. 

D’autres paroisses de l’EREN songent à 
lancer un tel réseau. L’Eglise entrerait-t-elle 
dans l’ère des micro-réformes sociales? ■ 

Val soli«t/d»aires
Depuis une année, la paroisse du Val-de-Travers vit une redynamisation de sa  
présence auprès de celles et ceux que les circonstances de la vie ont esseulés.

Dieu dit: Il n’est pas bon que l’homme soit seul; 
je lui ferai une aide semblable à lui.
(Genèse, 2,18) 

Coût et impact
Un millier de visites par an: un chiffre 
qu’il faut multiplier par deux ou trois 
pour obtenir le nombre d’heures inves-
ties par le PHEA. La structure repose 
sur 10% de supervision et de formation 
du diacre responsable et sur 40% cu-
mulés pour le travail des coordinateurs 
locaux. Sans oublier l’essentiel, à savoir 
les visites aux esseulés: près de quatre-
vingts personnes rencontrées une fois 
par semaine ou à quinzaine. 

Renseignements:
PHEA

Paroisse du Val-de-Travers

032 863 38 60    valdetravers@eren.ch
VPNE ■ 187 ■ 09/06
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Entre tradition et actualité

La célébration du Jeûne Fédéral est cer-
tainement l’une des activités les plus 

traditionnelles de l’Eglise. Elle peut donc 
être vécue comme le signe d’une stabilité 
rassurante, comme un zeste d’Eternité 
dans un monde en rapide mutation. On 
peut aussi la considérer comme un amal-
game de foi et de patriotisme aux relents 
aussi dissuasifs que démodés. 

Et si cette action particulière se révélait - 
aujourd’hui plus que jamais - aussi nécessaire 
que porteuse d’espérance?!

Flash-back
C’est en 1832 que, sur proposition d’Argovie, 
la Diète fédérale proclame le troisième 

dimanche de septembre «jour d’action de 
grâces, de pénitence et de prière pour toute la 
Confédération helvétique». En 1957, le pasteur 
neuchâtelois Jean-Samuel Javet décide de 
revaloriser cette journée par une action de 
solidarité envers les populations défavorisées. 
Ainsi naquit l’action neuchâteloise Notre 
Jeûne fédéral, immédiatement élargie à 
d’autres cantons et soutenue aussi bien par 
des collectivités publiques que par des Eglises. 
Sur le plan romand, Notre Jeûne fédéral (NJF) a 
recueilli et redistribué, au fil des années, près de 
20 millions de francs qui ont permis de financer 
quelque 200 projets d’aide au développement 
dans les pays du Sud. Tous les continents en 
ont bénéficié.

Donner le jour au partage
A l’heure où les disparités économiques 
et sociales ne cessent de croître, que 
ce soit dans notre pays comme entre le 
Nord et le Sud, toute forme d’engagement 
tangible pour un partage plus équitable 
des ressources est un puissant signe 
d’espérance. Ne serait-ce que pour cette 
raison, la vision généreuse qui est à l’origine 
du Jeûne fédéral conserve l’intégralité 
de son sens. Mais ce qui caractérise 
véritablement cette action, c’est la solide 
«chaîne de solidarité» sur laquelle elle 
s’appuie. Car le Jeûne fédéral ne fonctionne 
que par l’intermédiaire d’un partenariat 
unique en son genre entre les Eglises, les 
autorités cantonales et communales, la 
population neuchâteloise, les œuvres et 
les destinataires des dons récoltés à cette 
occasion. Cette célébration annuelle, ainsi 
que les activités qui l’entourent, mobilisent 
donc de larges milieux autour d’une 
cause commune, tout en donnant lieu à 
une information et à une sensibilisation 
«grand public» solidement étayées et en 
contribuant à la réalisation ciblée de projets 
particulièrement porteurs (voir encadré). ■

Le Jeûne fédéral peut être perçu comme un rite dépassé pour nostalgiques 
d’un temps révolu. Mais à y regarder de plus près…

Photo: L. Borel

Par Jacqueline Lavoyer - Conseil synodal

Terre et agriculture durable
La campagne Notre Jeûne fédéral 2006 est placée sous le thème de la terre et de 
l’agriculture durable en Amérique latine. Les dons collectés permettront de soutenir 
différents projets de développement dans ce secteur au Brésil, en Equateur et au 
Guatemala. 

De plus amples renseignements peuvent être obtenus sur le site www.njf.ch, 
auprès des paroisses ou auprès de Mme Geneviève Fiala, présidente du Comité 
neuchâtelois (032 731 74 70). 

Les dons peuvent être adressés à:

Notre Jeûne Fédéral, Initative neuchâteloise CCP 20-5038-1
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Flash

Le KT présenté aux parents des 

catéchumènes, mardi 19 septembre, 

20h à la salle de spectacles de Couvet.

Mémo

Danse l’Alliance avec toi-même, avec les 
autres, avec Dieu. Tous les mardis sauf le 1er 
du mois et vacances scolaires. 
Môtiers - cure - 19h30 à 20h30

Besoin de contacts? Recevez la visite d’une 
personne bénévole et formée du réseau PHEA.  
Contact: CORA, 032 861 35 05

Accueil café Reprise. Tous les mardis à partir 
du 3 octobre. 
Noiraigue - cure - 9h

Rencontres de prière 1er et 3e lundi. 
Couvet - Foyer de l’Etoile - 19h

Rencontre de prière du lundi au vendredi. Sauf 
vacances scolaires. 
Môtiers - Crypte sous la cure - 7h30

Rencontres de prière 2e et 4e lundi. 
Travers - cure - 9h45

Prière œcuménique chaque mercredi. 
Fleurier - cure - 9h30

Inscription au Catéchisme Les ados nés entre 
septembre 1992 et août 1993 qui n’auraient 
pas reçu la convocation à la 1e rencontre sont 
priés de contacter le pasteur Raoul Pagnamenta 
au 032 863 34 24.

Avis

Bric-à-brac chaque jeudi et 1er samedi du 

mois. Infos 032 863 31 53 

Couvet - Rue Dr. Roessinger - 9h à 11h30

Cora

Club de midi 19 septembre, repas pour les aînés 
à 12h.

Atelier broderie chaque lundi, 13h30-16h.

Yoga chaque lundi à 17h15.

Bric-à-brac chaque mercredi, jeudi, vendredi 
de 15h à 18h , samedi de 10h à 12h.

Permanences sociales lu-ve, 14h-17h.

Puéricultrice (Croix-Rouge), chaque jeudi, 
14h-17h; 18h-20h, consultation nourrissons. 

Cafétéria et bureau 8h à 12h/13h30-17h, 
vendredi 8h-12h.

Transports bénévoles tous les jours, 
réservations durant les heures de bureau.

Inscriptions aux activités: tél. 032 861 35 05
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Concert du BeglingerEnsemble à l’occasion 
du 1er anniversaire de PHEA, le groupe de 
visiteurs à domicile de la paroisse.

Dimanche 8 octobre à 15h
Temple de Couvet
Infos: Martine Jeannet, 032 866 15 47

Camp d’un week-end  

Pour les enfants de 8 à 11 ans 
«A la découverte de Jonas»: Bricolage, chant 
théâtre, veillée autour du feu.

Samedi et dimanche 30 sept. (10h) 
et 1er octobre (15h)
Chalet de La Roche aux Ponts-de-Martel
Infos: Martine Matthey, 032 863 13 74

Septembre
1e rencontre cours Alphalive Initiative suisse 
06. 
Môtiers - cure - 19h à 22h

Culte musical avec le pasteur Geiser de 
Pontarlier, des musiciens et des chanteurs. 
Les Verrières - temple - 17h

Repas contact  
Môtiers - cure - 12h

Culte à l’Hôpital  
Couvet - Hôpital - 10h

Catéchisme - soirée parents Soirée de 
présentation. Bienvenue aux parents de 
catéchumèmes. 
VDT/Couvet - salle de spectacles - 20h à 22h

Préparation au baptême Rencontre pour les 
familles qui désirent baptiser leurs enfants. 
Couvet - cure - 20h à 21h30

Foire de Travers Stand de gaufres, patisseries 
et bric-à-brac. 
Travers - rues Miéville et de la Gare

Camp d’un weekend pour les enfants de 8 à 
11 ans «A la découverte de Jonas». 
Région Ponts-de-Martel - Chalet de la Roche 
- samedi 10h à dimanche 15h

Octobre
Culte de présentation des catéchumènes  
Fleurier - temple - 19h45 à 20h30

Culte musical  
Travers - temple - 20h

Cultes aux homes
Lundis 2 et 9 octobre. 
Fleurier - Les Sugits- 9h30

Mardis 19 septembre et 10 octobre. 
Couvet - Dubied - 14h

Mercredi 20 septembre. 
Fleurier - Valfleuri - 14h30

Mercredi 20 septembre à 11h et jeudi 12 
octobre à 10h45. 
Les Bayards - Home

Jeudis 21 septembre et 12 octobre 
Buttes - Clairval - 14h15

Jeudi 21 septembre. 
La Côte-aux-Fées - Foyer du Bonheur - 9h45

Jeudi 21 septembre. 
La Côte-aux-Fées - Les Marronniers - 11h
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La BARC La Côte

Avis
Pour vos fêtes de famille 
La maison de paroisse de Bôle est à votre 
disposition. Infos: 032 842 59 21

Mémo
Groupe d’étude biblique œcuménique 
Il partira, le 24 octobre, à la découverte 
de plusieurs personnages du Nouveaux 
Testament (Pierre, Marie-Madelaine, Juda…). 
Infos: S. Rouèche, 032 841 23 06 
Colombier  - salle de paroisse - 20h

Groupe de Rencontres Lundi 25 septembre: 
1e de 3 rencontres sur la Sagesse dans la 
Bible. 
Auvernier - salle de la cure - 20h

Groupe de recueillement  le 4 octobre. 
Discussion autour du Sermon sur la Montagne 
(Mt 5-7) et partage d’une sainte cène. 
Rochefort - salle de paroisse (Cure) - 19h30

Septembre
Célébration œcuménique du Jeûne fédéral 
pour toute la paroisse Officiants: R.-A. 
Guinchard et R. Mburente. 
Auvernier - temple - 9h45

Culte des récoltes Prélever une partie de nos 
jardins pour rendre grâce à Dieu et les partager 
avec d’autres. 
Rochefort - temple - 10h

Eveil à la foi Les plus jeunes paroissiens de 
La BARC, âgés de 3 à 6 ans et accompagnés 
de leur famille, se retrouveront pour une 
célébration. 
Colombier - temple - 17h

Octobre
Mouvement Chrétien des Retraités Une 
réflexion chrétienne et un partage fraternel sur 
le sens de la vie. Le groupe se réunit chaque 1er 
mercredi. 
Colombier - cercle catholique - 14h15

Cultes aux homes
Célébration, jeudi 5 octobre. 
Colombier - La Colombe - 14h15

Célébration, lundi 9 octoobre 
Bôle - Résidence La Source - 10h

Mémo
Culte de l’enfance Cette activité reprend le 
vendredi 8 septembre à 17h30 à la chapelle de 
Corcelles et à 18h à la maison de paroisse de 
Peseux sur le thème «Les différentes religions». 
Corcelles et Peseux

Catéchisme de 2e année Il débutera par une 
rencontre d’informations avec les parents et les 
catéchumènes le mardi 12 septembre. 
Corcelles et Peseux - maison de paroisse de 
Peseux - 20h à 21h30

Réunions de prière mensuelles Prochaine: 
lundi 25 septembre. 
Corcelles - rue de la Cure 6 - 17h à 18h

Septembre
Echos du camp des aînés lors du culte, 
présidé par la pasteure Delphine Collaud: 
rétrospective du camp à Saas-Grund. 
Peseux - temple - 10h

Célébration œcuménique Pour le Jeûne 
Fédéral, nous sommes invités à vivre ensemble 
la messe célébrée par l’abbé J.-C. Brulhart; 
les choeurs mixtes des deux paroisses seront 
réunis à cette occasion. 
Peseux - église catholique - 10h

Culte des familles Les enfants du Culte de 
l’enfance participeront à cette célébration par 
des chants et un sketch. Un apéritif suivra. 
Corcelles - chapelle - 10h

Rencontre avec les paroissiens La situation 
financière de l’EREN nous conduit à envisager 
une séance d’information et de consultation 
auprès des paroissiens. 
Peseux - maison de paroisse - 20h à 21h30

Octobre
Culte avec la Catéchèse familiale Après le 
culte sur le thème «Vivre au temps de Jésus», 
une sortie, inspirée par le sous-thème «La 
vigne», est prévue avec les participants. Infos: 
D. Collaud, 730 51 04 
Peseux - temple et sortie - 10h à 17h

Âge d’Or Nos aînés se retrouvent pour un 
concert avec la pianiste Elizabeth Sombart, suivi 
d’un goûter à la maison de paroisse. Infos: D. 
Collaud, 032 730 51 04 
Peseux - temple - 14h30

Rencontre du groupe des visiteuses Le 
groupe des visiteuses des personnes malades, 
isolées ou vivant un anniversaire important, 
ainsi que toute personne intéressée à ce genre 
d’activité, se retrouvent pour un temps de 
partage. 
Peseux - maison de paroisse - 14h

Cultes au home
Cultes et messes ont lieu tous les jeudis en 
alternance. Les personnes de l’extérieur sont les 
bienvenues. 
Corcelles - Foyer de La Côte - 15h

17 10
Flash

Chrétien et retraité Le nouveau 
groupe se retrouve chaque 1er 
mercredi du mois, à 14h15 au cercle 
catholique de Colombier.

Groupe d’étude biblique 
œcuménique  

Marie, Marie-Madeleine, Juda, Pierre: 
qui sont-ils vraiment? Le groupe d’étude 
biblique, animé par le pasteur Stéphane 
Rouèche, partira à la découverte de plusieurs 
personnages du Nouveau Testament. 

Mardi 24 octobre à 20h
Salle de paroisse de Colombier
Infos: S. Rouèche, 032 841 23 06

tobagi.ne@pharmacieplus.ch

Culte des récoltes  

Se réjouir de ce que la terre nous a donné 
cette année, prélever une partie de nos jardins 
pour en présenter les fruits à Dieu en guise de 
remerciement et les partager avec les autres.

Dimanche 24 septembre à 10h
Temple de Rochefort
Infos: Sylvane Auvinet, 032 855 10 84
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Vos gâteaux sont conviés, avec vous, 
le 17 septembre prochain à 12h à la 
maison de paroisse de Boudry.

Mémo
Eglise ouverte les 11, 12 et 13 septembre, 
avec une exposition du CEAS . 
Saint-Aubin - temple - 17h à 19h

Groupe chant Mercredi 20 septembre. 
Boudry - cure réformée - 20h

Eglise ouverte 27 sept. Se, Le rencontrer.  
Bevaix - temple - 17h

Etude biblique Vendredi 29 septembre. 
Cortaillod - maison de paroisse - 9h45

Groupe parent seul avec enfants  
Samedi 30 septembre, pour celles et ceux 
qui qui désirent rencontrer d’autres foyers 
monoparentaux. 
Cortaillod - maison de paroisse - 17h

Septembre
Eglise ouverte Le culte inaugurera une 
nouvelle aventure de l’Eglise ouverte, avec 
une exposition du CEAS (Centre Ecologique 
Albert Schweitzer). Ouverture de 17h à 19h, les 
lundi 11, mardi 12 et mercredi 13 septembre. 
Des animations nous permettront de resserrer 
encore les liens avec Madagascar. 
Saint-Aubin - temple - 10h

Le groupe Mahaleo (Madagascar) en 
concert! Ce groupe mythique nous envoûtera 
par sa musique qui reflète différents courants 
migratoires. Entrée libre, collecte.  
Saint-Aubin - temple - 20h

Dîner gâteaux Cette année, le dîner de 
Cortaillod aura lieu à Boudry! Venez nombreux 
partager votre gâteau avec celui des autres à 
l’issue du culte du Jeûne fédéral. Boissons et 
bonne humeur offertes! 
Boudry - maison de paroisse - 12h

Visites Pour celles et ceux qui font des visites, 
et pour toute personne intéressée. 
Cortaillod - rue de la Cure 3 - 9h30 à 10h30

Octobre
Culte des récoltes Nous vivrons un culte 
de reconnaissance pour le fruit de la terre 
des humains. Il vous est proposé d’apporter 
des fleurs, des fruits, des légumes ou autres 
produits de vos jardins. 
Bevaix - temple - 10h à 11h

Café du Joran En quête d’identité dans votre 
humanité, dans vos convictions chrétiennes, 
dans votre Eglise? Vous vous posez des 
questions et aimeriez pouvoir y réfléchir et en 
discuter librement avec d’autres dans un cadre 
convivial. Alors, le Café du Joran est pour vous! 
Saint-Aubin - salle de Paroisse - 20h à 21h

Cultes aux homes
Chaque 2e mardi du mois. 
Saint-Aubin - La Perlaz - 16h

Chaque 2e jeudi du mois. 
Fresens - Chantevent - 10h15

Chaque 2ème mardi du mois. 
Saint-Aubin - La Fontanette - 17 h

Chaque 1er mardi du mois. 
Bevaix - Les Jonchères - 15h30

Chaque 1er mercredi du mois. 
Bevaix - Le Chalet - 10h

Chaque dernier vendredi du mois. 
Bevaix - La Lorraine - 15h

Chaque 3e vendredi du mois. 
Bevaix - Les Pommiers - 10h30

Chaque 1er mercredi du mois. 
Boudry - Les Peupliers - 15h

Chaque 3e vendredi du mois. 
Cortaillod - Résidence en Segrin - 10h

10

Mahaleo en concert!  

Le groupe malgache connu internationalement 
visitera notre paroisse avant l’Olympia de 
Paris! Ses sept musiciens nous envoûteront 
par leur musique qui reflète différents courants 
migratoires. Entrée libre, collecte. Organisation: 
Centre écologique Albert Schweitzer.

Mercredi 13 septembre à 20h
Temple de Saint-Aubin
Infos: Martine Robert, 032 842 54 36

Avis
A louer à Cortaillod 
Locaux modernes et pratiques (20+60 places) 
Possibilité d’utiliser le jardin.  
Réservations: 032 841 58 24 ou joran@eren.ch

A louer à Saint-Aubin 
Superbe salle boisée (40 places).  
Réservations au 032 835 10 13

A louer à Bevaix 
(40 places). Réservations au 032 846 12 62

Vous avez des enfants petits?  

Vous souhaitez vivre avec eux des moments 
de célébration et de partage adaptés à leur 
âge? Alors bienvenue  à ll’Eveil à la foi!

Samedi 30 septembre de 9h30 à 12h
Temple de Cortaillod
Infos: Pauline Pedroli, 032 842 54 24

Accompagnement de 
personnes en deuil   
Le groupe d’accompagnement est un lieu 
d’écoute et de partage après avoir vécu le 
deuil d’une personne proche. Il offre une 
possibilité de passer à une autre étape de 
vie qui permet de se ré-ouvrir à la vie en 
reprenant pied dans tant dans les domaines 
social, affectif que spirituel.

Samedi 2 octobre de 19h à 20h
Maison de paroisse de Cortaillod
Infos: Pauline Pedroli, 032 842 54 24
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Neuchâtel

Mémo
Groupe d’enfants à La Coudre: reprise! 
Vendredi 8 septembre, après l’école, avec les 
parents. Goûter. 
La Coudre - temple - 16h à 17h

Premier rendez-vous de l’éveil à la foi 06-07 
Samedi 9 septembre, sur le thème: la maison 
s’éveille. Découvertes au travers des sens. 
Ermitage - chapelle - 10h

Temps de prière et de ressourcement 
Mercredis 13, 27 septembre et 4, 11 octobre. 
Collégiale - 12h15 à 12h30

Rencontre du Centre d’activités Culte et Vie 
spirituelle Mercredi 27 septembre: discussion 
sur les cultes en 2007.  
Infos: R. Tolck, 032 753 31 60 
Neuchâtel - Collégiale 3, chambre haute - 20h

Eveil à la foi Jeudi 5 octobre, pour les petits 
enfants et leurs parents. 
Coudre - temple/salle paroissiale - 9h à 11h

Recueillement Chaque jeudi: 15 minutes de 
réflexion. 
Temple du Bas - 10h à 10h15

Septembre
Fête de l’Ermitage dès 9h. 
Ermitage - Foyer, Ch.Knapp 40 - 9h à 17h

Culte avec Th. Perregaux. 
Collégiale - 10h

Petit déjeuner avant le culte  
Temple du Bas - 9h à 10h

Culte avec célébration de la cène. 
Temple du Bas - 10h15

Culte du Jeûne Fédéral / garderie Message: 
Jean-Louis L’Eplattenier. 
Collégiale - 10h

Culte paroissial du Jeûne fédéral en plein air, 
au jardin du foyer. 
Neuchâtel / Ermitage - foyer - 10h30

Préparation au baptême de votre enfant  (1) 
Infos: Nicole Rochat, 032 721 31 34 
Neuchâtel/Maladière - chapelle - 20h15 à 22h

Temps de prière et de ressourcement  
Collégiale - 12h15 à 12h30

Culte avec Jean-Louis Jacot-Descombes. 
Collégiale - 10h

Culte bilingue avec la Paroisse de langue 
allemande. 
Temple du Bas - 10h

Atelier d’approfondissement, «Qu’as-tu fait 
de ta vie?»  
Neuchâtel - Guillaume Farel - 18h à 20h

Préparation au baptême (2)  
Neuchâtel/Maladière - chapelle - 20h15 à 22h

Octobre
Culte d’adieu de Denis Perret et installation 
de Carmen Burkhalter dans ses fonctions à la 
Margelle. Garderie. 
Collégiale - 10h

«Luther, le Réformateur» Conférence par le 
pasteur Thierry Perregaux. 
Collégiale - Salle des Pasteurs - 20h à 21h30

Le protestantisme: quel message pour 
quel avenir? Conférence par le professeur 
André Birmelé, porte-parole de la Fédération 
Luthérienne Mondiale. 
Collégiale - Salle des Pasteurs - 16h à 17h30

Culte avec André Birmelé de Strasbourg, 
dans le cadre du cycle «Luther». 
Collégiale - 10h

L’expression d’une piété luthérienne dans la 
musique d’orgue de Bach Conférence de Guy 
Bovet. 
Collégiale - autour de l’orgue - 20h à 21h

Partage biblique oecuménique Lecture de 
Marc, suite. 
La Coudre - Salle de St-Norbert - 19h30

Ecole de la Parole  
Neuchâtel - chapelle de la Maladière - 20h

9
Flash

Fête de l’Ermitage Dès 9h au Foyer: 
petit-déjeuner. Vente d’artisanat, 
marché, jeux, bric-à-brac, tombola, 
repas de midi, animations jusqu’à 17h.

Contemplation chrétienne  
La méditation n’existe pas seulement dans la 
spiritualité orientale; elle est pratiquée depuis 
des siècles dans la tradition chrétienne  au 
travers de la prière contemplative. Pour la 
découvrir, des rencontres hebdomadaires 
ont vu le jour avec Edith Faesch, sophrologue 
ASSCA, Eva Känzig, formatrice d’adultes, 
Thérèse Marthaler, pasteure et Régula Willi, 
Psychothérapeute FSP.

Chaque mercredi de 18h15 à 19h45
Salle des Pasteurs, La Collégiale
Infos: Eva Känzig, 032 724 24 72 

L’enseignement religieux en 
ville de Neuchâtel sera assuré en 
3e et 4e à l’école primaire de Serrières, 
aux Charmettes, à Vauseyon, aux Acacias, 
aux Parcs, à la Maladière, à la Coudre et à 
Chaumont.

A l’école secondaire (ESRN), en 6OR et en 7e 
au Collège des Coteaux, aux Charmettes, aux 
Terreaux/Sablons, au Mail et à Saint-Blaise. 
Ces leçons visent à transmettre à la jeunesse 
une meilleure connaisssance de leurs racines 
judéo-chrétiennes et des autres religions.

Infos: Christine Dusong, 032 730 65 33  

Le Christ, lumière pour tous  
L’Ecole de la Parole propose des célébrations 
œcuméniques d’octobre à juin au fil de 
l’Evangile de Jean.

Chaque 2e jeudi du mois à 20h
Chapelle de La Maladière 
Infos: Robert Tolck, 032 753 31 60

Pharmacie de l’Orangerie

A. Wildhaber, docteur en pharmacie

Préparations pharmaceutiques

 

2000 Neuchâtel  •  tél. 032 725 12 04 
orangerie.ne@ovan.ch  •  www orangerie.ch
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Des moments de fraternité et d’émo-
tions ont de tout temps rassemblé les 
humains. Qu’il s’agisse d’une vente de 
paroisse ou d’une fête villageoise, on y 
recherche avant tout la rencontre avec 
ses semblables, dans un contexte de 
proximité. 

Depuis quelques années, un nouveau 
genre de fête, de partage s’organise 
autour de thèmes tels que la musique, 
le cinéma ou encore le théâtre. Le Lou-
verain a voulu, lui aussi, proposer «son 
événement».

Ainsi les 16 et 17 septembre prochains 
verront - et entendront - se dérouler le 
1er Louverain open air festival. Ce der-
nier revêtira un caractère résolument 
régional puisqu’il rassemblera une ma-
jorité de groupes neuchâtelois. 

Si le samedi soir l’affiche s’adressera 
essentiellement aux jeunes, le diman-
che offrira, lui, une palette destinée à 
un plus large public. Coup de chapeau à 
l’Aumônerie de jeunesse de Neuchâtel, 
responsable de la programmation, grâce 
à laquelle pas moins de 15 groupes fe-
ront vibrer monts et prairies!

Un culte en musique clôturera la fête, le 
dimanche vers 16h, avec les pasteurs 
Constantin Bacha et Florian Bille. ■

Matthias Von Wyss 
Président du Collège du Louverain

Centre de formation
Tagungszen t rum
Centro di formazione

Le 
Lou

ver
ain

Inscriptions

Merci d’utiliser le bulletin d’inscription en 
dernière page du présent document. Nous 
n’acceptons que les inscriptions par écrit, 
fax ou par email.

Les stages sont payables à l’avance. Une 
confirmation et un bulletin de versement 
vous seront envoyés environ trois semaines 
avant le début de l’activité.

Open air made in Le Louverain

vacances

formation

chant - musique

Renseignements

Le Louverain

CH - 2206 Les Geneveys-sur-Coffrane

tél. 032 857 16 66    Fax: 032 857 28 71

email: secretariat@louverain.ch 

www.louverain.ch

CCP 20-5300-7

Accès

En train: gare CFF des Geneveys-sur-
Coffrane (ligne Neuchâtel-La Chaux-de-
Fonds). Transport gratuit de la gare au 
Louverain (sur demande 24h à l’avance).

En voiture: autoroute Neuchâtel-La Chaux-
de-Fonds, sortie Boudevilliers, suivre les 
indications «Geneveys-sur-Coffrane», 
traverser le village et monter au Louverain.



Festival de musique    16-17 septembreEpanouissement

Constellations familiales
Vendredi 15 septembre à 19h30

Constellatrice: Gisèle Cohen 

Samedis 19 août - 30 septembre - 
11/12 novembre - 9 décembre
de 9h45 à 17h30 env.

Prix par personne (par journée):  
CHF 130.- payable à l’avance au  
CCP 80-639961-0 à l’ordre de la 
constellatrice.

Frais de repas: 18 CHF, à payer sur place à 
l’arrivée.

Organisé par les jeunes de la Paroisse de 
Neuchâtel, ce festival de musique accueillera des 
groupes de musiques du canton de Neuchâtel 
pour un moment festif unique. Au programme, 
dès 15h le samedi jusqu’à 16h le dimanche et 
dans le désordre:  «Ascet», «Somogo», «Coit»,  
«Ethernay», «Igor», «Dilem», «Cornelien», 
«Chitacumbi», le tout suivi, le dimanche, par 
un culte musical en plein air présidé par les 
pasteurs Constantin Bacha et Florian Bille.

Une grande scène de 60m2 ainsi qu’une petite 
scène seront aménagées au devant du centre.

Staff recherché Tous les jeunes des groupes 
des paroisses de l’EREN sont les bienvenus! 

Public: adolescents et jeunes adultes le samedi 
soir. Toute la famille le dimanche.

Prix: tarif unique de CHF 20.-

Transports: en bus depuis la gare+nuit+ 
entrée

Conférence-séminaire 15 et 16-17 sept. 

Conférence  
le vendredi 15 septembre à 20h 

Atelier-séminaire  
du sam. 16 sept. à 9h au dim. 17 à 16h 

Cet atelier permet de mieux 
comprendre le fonctionnement 
qui nous amène à vivre des 
malaises et des maladies. 
Par la connaissance des 
mécanismes, nous pouvons 
mieux gérer notre vie 
et modifier plus 
r a p i d e m e n t 
les com-
portements qui 
sont à l’origine 
de ces malaises et 
de ces maladies et 
accéder ainsi à la 
guérison ou encore 
diminuer le stress 

qui les provoque. On découvrira comment 
l’ouverture de conscience est primordial dans le 
processus de guérison.

Public: Ce stage s’adresse à tout public.

Animateur: Jacques Martel, psychothérapeute, 
auteur du best-seller «Le grand 

dictionnaire des malaises et des 
maladies» (Québec)

 
Prix: par personne 
200.- (ch. à 2 lits); 
supplément 
chambre indiv.:  
CHF 16.-  
Possibilité de 
réserver une 
chambre du 
vendredi au samedi 
(CHF 38.50 pour 
une ch. à 2 lits).

1er Festival open air du Louverain

Comment décoder nos malaises et nos maladies?
avec Jacques Martel

Théologie

Explorations Théologiques
Un parcours de formation théologique et 
personnelle en collaboration avec le Centre de 
Sornetan.

Dates et thèmes des sessions 2006-2007

27-28 octobre au Louverain 
 L’arbre de la connaissance

24-25 novembre à Sornetan 
 La vigne

19-20 janvier au Louverain 
 Le cèdre

23-24 février à Sornetan 
 L’amandier

23-24 mars au Louverain 
 Le sycomore

20-21 avril à Sornetan 
 Le figuier

11-12 mai au Louverain 
 L’hysope

15-16 juin à Sornetan 
 L’olivier

Animation: Pierre de Salis et Philippe Kneubühler 
avec d’autres intervenants ponctuels.

Renseignements: Pierre de Salis,  
tél. 032 725 40 89, email: pierre@lermitage.ch



Nature

Champignons
Du samedi 7 à 9h  
au dimanche 8 octobre à 16h

Poursuivant dans la tradition établie depuis 
plusieurs années, le week-end champignons 
tentera d’approcher ce monde mystérieux en 
allant à sa rencontre. En effet  plus d’une 
centaine de sortes ne demandent qu’à être 
identifiés et appréciés… Tout savoir sur 
ces hôtes des bois à travers le monde, les 
civilisations, les religions et… la cuisine.

Avec Yves Delamadeleine, Martin Krähenbühl, 
Daniel Job et Jean Keller, mycoloques passionnés.

Prix: CHF 100.-, cours et pension complète 
(chambre à 2 lits). Supplément pour 
chambre individuelle: CHF 16.-  
Possibilité de réserver une chambre du vendredi 
au samedi  au prix de CHF 38.50 (ch. à 2 lits).

Inscriptions jusqu’au 15 septembre 2006

Noël au coin du feu

Dimanche 3 décembre de 14h à 
17h30 

C’est la fête de l’entrée dans l’Avent pour 
les enfants de tous âges, accompagnés 
de leurs mamans, papas, grands-parents 
ou personnes seules, tous et toutes sont 
accueillis avec plaisir.

Organisation: Nicole Gaschen et Elisabeth 
Reichen-Amsler, Centre cantonal Théologie, 
éducation et formation de l’EREN. 

Renseignements: Elisabeth Reichen-Amsler, 
tél. 032 913 02 25, elisabeth.reichen@freesurf.
ch  ou au Louverain.

Le Louverain veillera à dégager la route si le 
gel surprend ou, si  nécessaire, à organiser 
une navette entre la gare et le Centre.

Semaines folles   9-14 + 14-21 octobre

Tu veux passer une semaine de 
folie et rencontrer plein de nouveaux 
copains…? Deux semaines de camps 
sont proposées, à choix. 

1e semaine du lundi 9 octobre à 10h au samedi 
14 octobre à 10h, avec Christophe Bridel.

Depuis plus de 15 ans ce traditionnel camp 
s’adresse aux enfants dès 7 ans qui souhaitent 
passer une semaine pleine de jeux et de 
bricolages et agrémentée par des contes.

Prix: 1er enfant: CHF 280.-, 2e: CHF 250.-, 
3e enfant: CHF 230.-

2e semaine du samedi 14 octobre à 14h 
au samedi 21 octobre à 10h, animée par la 
Fondation Pro Juventute. 

Au travers des ateliers, des jeux et des soirées, 
tu deviendras un vrai spécialiste de l’espace!

Prix: 1er enfant: CHF 290.-, 2e: CHF 250.-, 
3e enfant: CHF 230.-

En cas de difficultés financières, le Centre 
du Louverain et la Fondation Pro Juventute 
peuvent vous aider.

Cinéma et théologie 1-2 décembre
Le Louverain vous convie à prendre de la 
hauteur à l’approche de Noël en (re)découvrant 
quelques chefs d’oeuvre du cinéma consacrés 
à la vie de Jésus.

Qui était vraiment Jésus? Quelle fut au fond 
sa vie? Et ses sentiments? Cette question 
nous renvoie directement aux origines du 
christianisme. Les Evangiles donnent déjà 
plusieurs réponses. Vingt siècles d’histoire 
(tendue) du christianisme - et de théologie - ont 
alors suivi. Aujourd’hui, sous le règne de la toute 
puissance de l’image, les religions mondiales 
hésitent entre l’adaptation ou le repli.

Pratiquement: Débutant par une soirée 
cinéma avec trois films et un repas convivial, 
le séminaire prendra une tournure analytique 
durant la journée du samedi.

Animateur: Pierre de Salis responsable du 
service théologique de l’EREN (ThEF)

Prix: Soirée et séminaire en pension 
complète ch. à 2 lits: CHF 145.-   
Soirée cinéma (3 films) avec repas 
et nuitée ch. à 2 lits: CHF 100.-   
Uniquement soirée cinéma sans nuitée: 80.- 
Suppl. pour chambre individuelle: CHF 16.-

Camps d’automne 
pour enfants 

Avent première!
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.............................................................................
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Centre du LouverAin

du samedi 16 à 9h au dimanche 17 à 17h

comment décoder nos malaises et 
maladies?
Par Jacques Martel (Québec)
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✂

du samedi 16 à 9h au dimanche 17 à 17h

Festival de musique Open-air

Organisé par les jeunes de la paroisse 
de Neuchâtel

10 groupes musicaux de tous horizons, 
Culte en plein air le dimanche 17 à 16h

octobre

du vendredi 27 à 20h au samedi 28 à 17h

explorations théologiques
avec Philippe Kneubühler et Pierre de Salis

samedi 11 de 9h45 à 17h30
constellations familiales
avec Gisèle Cohen

novembre

du samedi 5 au dimanche 6 
Yoga avec Babacar Khane

janvier

du Lundi 9 à 9h au samedi 14 à 10h

camp d’enfants
avec Christophe Bridel et une équipe

du samedi 14 à 16h au samedi 21 à 11h30
camp d’enfants
avec l’équipe d’animation PRO JUVENTUTE

vendredi 15 à 20h

comment décoder nos malaises et 
maladies?
Par Jacques Martel (Québec)

samedi 30 de 9h45 à 17h30
constellations familiales
avec Gisèle Cohen

du samedi 7 à 9h au dimanche 8 à 17h

champignons  avec Yves Delamadelaine

du samedi 18 au dimanche 19

Formation voilà
Formation pour moniteur de camps

vendredi 1 dès 19h

nuit du cinéma: Jésus
Avec Pierre de Salis et Vincent Adatte

décembre

samedi 2 de 9h à 16h

Jésus au cinéma: séminaire 
théologique
Avec Pierre de Salis et Vincent Adatte

dimanche 3 de 14h à 17h30
au coin du feu
Elisabeth Reichen-Amsler et Nicole Gaschen

samedi 9 de 9h45 à 17h30
constellations familiales
avec Gisèle Cohen

du vendredi 5 à 19h au samedi 6 à 10h

Ballade en raquettes à neige au clair 
de lune

du vendredi 19 à 20h au samedi 20 à 17h

explorations théologiques
avec Philippe Kneubühler et Pierre de Salis

février
du vendredi 2 à 19h au samedi 3 à 10h

Ballade en raquettes à neige au clair 
de lune

du dimanche 25 au vendredi 2 mars

camp d’hiver « Grand nord »
avec Luc Dapples

mars
du samedi 3 à 19h au dimanche 4 à 10h

Ballade en raquettes à neige au clair 
de lune

du vendredi 23 à 20h au samedi 24 à 17h

explorations théologiques
avec Philippe Kneubühler et Pierre de Salis

avril
du vendredi 6 au Lundi 9

retraite Pasquale  avec A. Paris

mai

du vendredi 11 à 20h au samedi 12 à 17h

explorations théologiques
avec Philippe Kneubühler et Pierre de Salis
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Une grand-mère en Afrique 
Evocation de Pierrette Schaerer à son 
retour du Rwanda. 4 octobre, 20h 
au Foyer de Saint-Blaise.

Mémo
Café de l’amitié chaque mercredi. 
Cornaux - cure - 9h

Groupes de maison 2e et 4e mardi (ou 
mercredi): études bibliques, prière, partage. 
Le Landeron - chez des paroissiens - 20h

Groupe musical  «Mashiti Singers» chaque 
mardi. Nouveaux chanteurs bienvenus. 
Le Landeron - temple - 19h

Groupe de bricolage le mardi à quinzaine. 
Le Landeron - salle de paroisse - 20h

Prière communautaire tous les lundis. 
Le Landeron - temple - 18h

Animation pour enfants jusqu’à 10 ans, 
pendant le culte dominical. 
Le Landeron - temple - 10h 

Réunions de prières tous les mercredis. 
Lignières - cure - 19h30

Animation pour enfants Dimi’Kids jusqu’à 10 
ans, pendant le culte dominical. 
Le Landeron - temple - 10h 

Espace prière le dimanche, au fond de l’église. 
Le Landeron - temple - à l’issue du culte

Garderie  chaque dimanche. 
Saint-Blaise - Foyer - pendant le culte

Culte de l’enfance chaque dimanche, excepté 
vacances et jours fériés. 
Saint-Blaise - salle de par. et Foyer - 10h

Ora et labora chaque lundi (sauf vacances). 
St-Blaise - chapelle Cure du Bas - 7h15 à 7h35

Espace prière chaque dimanche (sauf 
vacances scolaires). 
Saint-Blaise - temple - à l’issue du culte

Prière pour les autorités chaque dernier lundi. 
Saint-Blaise - chapelle Cure du bas - 12h

Groupe de prière libre dernier jeudi du mois. 
Saint-Blaise - chapelle Cure du bas - 20h

JV (Jeunes Vieux) 16 sept.: La Société biblique 
suisse et ses défis. Infos: 032 913 23 90. 7 
oct.: visite de la Maison du blé et du pain à 
Echallens. Inscriptions au 032 724 13 47

Danses méditatives Participation: 5 CHF par 
soirée. 
Saint-Blaise - Cure du Haut (Vigner 11) - 20h

Eveil à la foi le 9 septembre. Thème: «Comme 
Pierre, tu m’aimes», suivi d’un souper grillades. 
Saint-Blaise - nouveau Foyer - 16h

Septembre
Rencontre des aînés Expériences du monde 
syndical à l’écoute des gens; exposé de M. 
Serge Mamie de St-Blaise. 
Saint-Blaise - Foyer - 14h30

12e cours Alphalive Grande soirée de 
présentation. 
Le Landeron - temple - 19h à 21h45h

Culte  avec sainte cène, baptêmes et réception 
des catéchumènes, suivi d’un brunch. 
Lignières - temple - 10h15

Rencontre des aînés Détente et jeux 
Saint-Blaise - Foyer - 14h30

Alphalive La  12e  session du parcours 
Alphalive débutera le vendredi 15 septembre, 
puis les 8, 15, 22, 29 sept.; 6, 13, 20, 27  
oct.; 3, 10,  17  nov. Week-end: 27- 29 oct. 
Dimanche 19 nov.: banquet de clôture. 
Le Landeron - temple - 19h à 21h45h

Culte du Jeûne fédéral, en commun pour tout 
l’Entre-deux-Lacs  
Saint-Blaise - temple - 10h

Rencontre des aînés Découverte de la Laponie; 
exposé-dias de Mme A.-L. Dufey. 
Saint-Blaise - Foyer - 14h30

Brocante au Landeron Le lieu de vie sera 
présent avec un stand de gaufres du 22 au 24 
septembre. Bienvenue à tous. 
Le Landeron - village - 12h à 16h

Désalpe Stands de crêpes et boissons. 
Lignières - centre du village - dès 10h

Culte tous-âges  
Cornaux - église - 10 h.

Rencontre des catéchumènes  
Cressier - Centre paroissial - fin de journée 
- début soirée

Rencontre des aînés Détente et jeux. 
Saint-Blaise - Foyer - 14h30

Street-festival-contest Rencontre d’une 
culture avec le message de l’Evangile. 
Saint-Blaise - Collège du Vignier

Octobre
Rencontre des aînés Travail pour la paroisse. 
Saint-Blaise - Foyer

Cultes aux homes
Mardis 19 septembre et 10 octobre. 
Cressier - Home St-Joseph - 10h

Vendredi 15 septembre. 
Saint-Blaise - Le Castel - 16h

Jeudi 7 septembre et 5 octobre. 
Hauterive - Beaulieu -15h15

4e vendredi, avec sainte cène. Infos: G. Ndam 
Daniel, 032 751 32 20 
Le Landeron - Bellevue - 10h15
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Street-festival-contest  
Donner la possibilité à tous les jeunes de 
se rencontrer autour d’une même culture, 
d’une même passion et permettre à la 
jeunesse de notre région d’entendre le 
message de l’Evangile de Jésus-Christ par 
des artistes chrétiens reconnus.

Samedi 30 septembre
Collège de Vignier à Saint-Blaise
Infos: G. Ndam, 032 751 32 20 

«Oasis» proposée par  L’Entre2  

Halte d’un jour avec un texte biblique et des 
pistes de réflexion. Méditation personnelle et   
communautaire. C’est cela la Journée Oasis.

 Mercredi 27 septembre, 9h-16hh30 
Cure de Cornaux
Inscriptions au 032 751 58 79
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La Chaux-de-Fonds

Mémo
Culte à Croix-Fédérale 36 Mercredi 27 
septembre avec sainte cène. 
Grand-Temple - 16h

Culte au Châtelot Vendredi 15 septembre 
Les Eplatures - 9h30

Canti’choeur Groupe de préparation de la 
musique lors des cultes. Reprise: 12 et 26 
septembre. 
Grand-Temple - cure - 19h30 à 21h30

Danses en cercle avec Marie-Claire Clémençon 
tous les 2e et 4e vendredi (sauf vacances 
scolaires). Reprise: 8 septembre. 
Chx-de-Fds - Haut-Récif, Doubs 32 - 16h à 17h

Partage biblique 1er et 3e mardi du mois. 
Reprise: mardi 5 septembre. 
Forges - centre paroissial - 9h15 à 10h15

Partage de prière Les 11 septembre et 2 
octobre. Accueil, écoute, soutien. 
Grand-Temple - 19h30

Prière du matin chaque jeudi: échange 
biblique, prière, puis café. 
Farel - Presbytère - 9h à 10h

Prière du soir chaque mercredi. 
Les Forges - Crypte - 19h15 à 20h

Jogging/Walking méditatif Méditation du livre 
de l’Exode, les lundis 4 et 11 septembre. 
Le Valanvron - 19h30

Réflexion et prière Partage à partir d’un texte 
biblique. Mardi 5 septembre. 
L’Abeille - salle de paroisse - 17h45 à 18h45

Cultes méditatifs chaque 1er dimanche du 
mois, avec garderie. 
Farel - temple - 9h45

Septembre
Catéchisme Culte de rentrée. Lieu et heure à 
préciser. 
La Chaux-de-Fonds

Sortie des Aînés Course-surprise, pleine de 
couleurs... Rendez-vous devant le Grand-
Temple. 
Grand-Temple - 13h30 à 17h

Reprise du Culte de jeunesse  
Les Forges - 18h

Course contre la faim Au profit du Zimbabwe, 
voir ci-contre. 
La Chaux-de-Fonds - Lycée B. Cendrars - 12h

Entrée libre Reprise du groupe œcuménique de 
réflexion. 
Chx-de-Fonds - Notre-D. de la Paix - 18h  à 19h30

Octobre
Fête mennonite Invitation à participer au culte, 
prédication de P. Schlüter. Repas tartes.  
Les Bulles - à la chapelle - 10h

Réflexion et prière à partir d’un texte biblique. 
L’Abeille - 17h45 à 18h45

Culte des familles  
Le Valanvron - au collège - 11h

Cultes aux homes
Chaque 1er vendredi du mois.  
La Chaux-de-Fonds - La Sombaille - 15h

Chaque 2e mercredi du mois.   
La Sagne - Le Foyer - 15h

Chaque dernier vendredi du mois.  
 La Chaux-de-Fonds - Les Arbres - 15h30

Chaque 4e mardi du mois. 
La Chaux-de-Fonds - Temps Présent - 9h30

4e vendredi du mois à 9h30. 
La Chaux-de-Fonds - L’Escale - 9h30

10Flash

Danse de l’Alliance 
Par la danse, sur des musiques du 
monde entier, respire dans la joie 
l’unité de ton être...  tous les 2e et 4e 
vendredis du mois, de 16h à 17h, à 
Haut-Récif, Doubs 32 
La Chaux-de-Fonds.

Célébration œcuménique 
dans le cadre de Neuchâtoi  
Proposée par le Conseil Chrétien avec les 
groupes Tiers Monde et Terre Nouvelle.

Dimanche 17 septembre à 10h
Parc des Crétêts (en cas de pluie, Notre 
Dame-de-la-Paix) à La Chaux-de-Fonds

Photo: EPER, Valentin Prélaz, 2006

Course contre la faim  

Cette 21e édition soutient l’aide alimentaire 
de l’EPER au Zimbabwe. 

13h: enfants, écoliers, 400, 800 et 1200m 
14h30: courses de 6 et 11km
14h30: nordic-walking
14h30: marche: 6km

Samedi 23 septembre dès 12h
Lycée Blaise Cendrars, 
La Chaux-de-Fonds
Infos: Marc Morier, 032 913 01 69 
email: marcmorier@bluewin.ch    

Les boutiques à La Tchaux
Le Bouquiniste…de belles occases dans le monde du livre
Angle Versoix-Soleil

L'Habillerie…sous la main: des vêtements de seconde main
Puits 1 et Soleil 2

Le Vieux Puits…meubles et objets divers et insolites
Puits 1

Ramassage d’objets en bon état
meubles • vêtements • bibelots,

vaisselle • livres

Venez «chiner» à La Jonchère!
marché aux puces • meubles
vêtements • vaisselle • livres

Tous à la Grande Puce!
meubles • vêtements • livres

et objets divers

Neuchâtel
032 722 19 60

La Chaux-de-Fonds
032 967 99 70

La Jonchère
(près de Boudevilliers)

Ouvert mercredi 14h - 17h
samedi 9h30 - 13h

Ouvert mardi à vendredi 15h - 18h
Samedi 9h - 12h

La Grande Puce
rue des Sablons 48

Ouvert mardi à vendredi 15h - 18h
samedi 9h30 - 13h

La Grande Puce
meubles, livres

vêtements
et objets divers

Sablons 48 - Neuchâtel

mardi - ven. 15h-18h  /  sam. 9h30-13h

La Jonchère
marché aux puces,

meubles, livres
vêtements et vaisselle

(près de Boudevilliers)

mercredi 14h-17h  et  samedi 9h30-13h

Ramassage
meubles, vêtements,

vaisselle et livres
(en bon état)

Neuchâtel  032 722 19 60

La Chaux-de-Fonds  032 967 99 70

annonces 1/8 de page
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Flash

Adieux 
de Paul Favre et de Françoise Dorier 
Culte suivi d’un apéritif et d’un repas. 
Dimanche 1er octobre, 9h45, temple 
du Locle.

Inscriptions: 032 931 65  53

Mémo

Culte de jeunesse chaque vendredi: 
rencontres, discussions, jeux, sport, sorties. 
Ponts-de-Martel - Gde-Rue 25 - 20h à 22h

Culte de l’enfance les 8 et 22 septembre, pour 
les 5-10 ans, accueil-goûter dès 15h45. 
Le Locle - maison de paroisse - 16h à 17h30

SMOG Groupe de jeunes chaque vendredi. 
Les Ponts-de-Martel - Grande-Rue 25 - de 20h 
à 22h

Prière tous les jours ma-ve 7h30-8h10, 12h-
12h20, Prière du soir: lu-ve 19h-19h40. Vêpres 
le samedi: 18h15-19h15 et repas simple. 
Dimanche: matines 7h30 à 8h15. 
La Chaux-du-Milieu - cure

Ecole du dimanche  
Brot-Plamboz - salle bureau communal - 9h45

Septembre
«L’homme qui marche» Œuvre de Christian 
Bobin, récitant Joël Geiser, pasteur à Pontarlier. 
Le Chauffaud - église - 20h

Culte d’accueil des catéchumènes  
Le Locle - temple - 9h45

Culte d’accueil des catéchumènes de la 
Vallée. 
La Chaux-du-Milieu - temple - 10h

Culte d’accueil des catéchumènes avec la 
participation de la fanfare de la Croix-Bleue. 
Les Ponts-de-Martel - temple - 9h45

Participation à la messe prédication apportée 
par le pasteur. 
Cerneux-Péquignot - tente fête villageoise - 10h15

Préparation de baptêmes Réflexion sur le 
baptême et la présentation.  Parents intéressés, 
contactez le pasteur de votre lieu de vie. 
Les Brenets - cure - 20h

Rencontre du lieu de vie Propositions pour les 
activités d’automne et d’hiver. 
Les Ponts-de-Martel - maison de paroisse - 20h

Culte en famille  
La Chaux-du-Milieu - temple - 10h

Visiteurs Rencontre des personnes intéressés, 
en vue d’organiser et de coordonner les visites. 
Les Ponts-de-Martel - cure - 20h

Week-end des catéchumènes les 29 et 30 
septembre, sur le thème: «Moi et Dieu». 
Bevaix - La Rouvraie

Grand loto paroissial pour financer la réfection 
de la salle de paroisse. 
La Chaux-du-Milieu - halle des sports - 20h15

Octobre
Culte paroissial Adieux de Paul Favre et de 
Françoise Dorier. 
Le Locle - temple/maison de paroisse - 9h45 

Rencontre du lieu de vie  
La Chaux-du-Milieu - salle de paroisse - 20h15

Culte anniversaire Maurice-Edmond Perret, 
ancien pasteur des Ponts, pour ses 60 ans de 
consécration. 
Les Ponts-de-Martel - temple - 9h45

Culte à réactions animation: René Perret, 
Catherine et Pierre Pellaton. 
Le Locle - temple - 9h45

Cultes aux homes
Chaque dernier jeudi du mois. 
Le Locle - Les Fritillaires - 15h45

Jeudi: en alternance, messe ou culte. 
Le Locle - La Résidence - 10h30

1er, 3e, 4e mercredi: culte/réunion/messe. 
Les Ponts-de-Martel - Le Martagon - 15h30

5 septembre. 
Le Locle - La Gentilhommière - 15h45

9

«Des défricheurs à nos jours»  
Histoire de la foi chrétienne dans nos 
montagnes, conférence du professeur Gottfried 
Hammann. Collecte. 

Mardi 26 septembre à 20h
Salles des Musées (M.-A. Calame 6) au 
Locle
Infos: 032 931 16 66

«L’homme qui marche»  
Œuvre de Christian Bobin, récitant Joël Geiser, 
pasteur de Pontarlier et Morteau.

Samedi 9 septembre à 20h
Eglise du Chauffaud
Infos: 032 931 16 66

Confiserie Chocolaterie

2000 Neuchâtel  •  tél 032 725 20 49

Graines d’Epicure Pavés du Château 
Poussenion Truffes et bonbons 

Chocolats pures origines 
Tablettes de chocolat à l’Absinthe

Menuiserie Pompes 
Ebénisterie funèbres
Fabrication Toutes formalités 
de fenêtres Transport tous pays 
bois et PVC Contrats décès

 Le Locle 
 032 931 14 96
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Val-de-Ruz

La spiritualité est-elle universelle? 
Conférence de Gilles Bourquin, jeudi 
21  septembre à 20h au temple de 
Fontainemelon.

Mémo
La Cascade: changement du tournus des 
cultes dès septembre 1er dimanche à Cernier, 
2e à Chézard-St.-Martin, 3e à Fontainemelon, 
4e aux Hauts-Geneveys et 5e régional.

Groupe de Jeunes 1er, 29 sept., 20 octobre. 
Destiné aux 6e, 7e et 8e année. Pique-nique. 
Coffrane - salle de paroisse - 18h30 à 21h30

Préparation œcuménique de mariage entre 
couples vivant le même projet. 
Cernier - cure catholique - 19h30

Autour de la vie de paroisse un lundi par mois. 
VDR-Ouest Coffrane - salle de par. - 19h30

Catéchisme dans le district: reprise selon 
convocation.

Ciné-Dieu Reprise le 1er septembre. Chaque 2e 
samedi du mois, destiné aux 6-9 ans. 
Coffrane - salle de paroisse - 9h à 12h

Précatéchisme Pour les enfants de 5e 
primaire. Avec pique-nique. Infos au 740 12 55 
Coffrane - salle de paroisse - 12h à 13h30

Groupe de prière de «Fontaines» chaque 
mardi, méditer et prier ensemble. 
Fontaines - chapelle Landeyeux - 20h15-22h

Enseignement religieux en OR chaque mardi, 
dès la rentréee scolaire. 
Geneveys s/Coffrane - collège - 7h35-8h20

Gymnastique des aînés tous les jeudis. 
Dombresson - salle de paroisse - 9h à 10h

Groupe de prière «Le Jardin» chaque 
mercredi. (1er à la maison de la Pomologie). 
La Cascade - maison de paroisse Cernier - 19h45

Artisanat chaque 1er jeudi. Confection 
d’articles pour les ventes et les marchés. 
Nouvelles idées et personnes bienvenues! 
Cascade - maison paroisse Cernier - 14h30 à 16h

Groupe de prière chaque mardi. 
Cascade - salle par. Fontainemelon - 9h30 à 9h45

Sainte cène à domicile après le culte chaque 
1er dimanche du mois. 
Contactez Adrienne Magnin au 032 753 11 73 
La Cascade   

Septembre
Nettoyage maison de paroisse de Cernier 
Tout coup de main d’une heure ou plus est  
bienvenu! 
Cascade/Cernier - maison de par. - 8h à 12h

Culte de l’enfance  
Fontainemelon-Hauts-Geneveys - salle de par. 
Fontainemelon - 9h30 à 11h30

Culte de l’enfance  
Chézard-St-Martin - salle de paroisse - 11h30 
à 13h30

Culte régional du Jeûne Fédéral  
Paroisses du Val-de-Ruz - temple de 
Fontainemelon - 10h

A l’Abordage! Eveil à la foi œcuménique: 1e  
rencontre. Ensemble dans le même bateau de 
l’Eglise. Nous aborderons au port de la cure de 
Savagnier avec les voyages de l’Apôtre Paul. 
Suivi d’un souper spaghettis. 
Savagnier - cure - 17h à 19h

«La spiritualité est-elle universelle?» 
Conférence de Gilles Bourquin. 
Cascade/Fontainemelon - temple - 20h à 22h

Culte animé par les jeunes  
Paroisses du Val-de-Ruz - temple de Coffrane 
- 18h45

Groupe de réflexion théologique Thème: «Da 
Vinci Code» (2e volet). 
Coffrane - salle de paroisse - 9h45

Octobre
10e anniversaire du Club des aînés Dès 
11h30, apéritif au four à pain; 12h45, 
partie officielle; 13h, repas. Animation: «Les 
Bricomiques». 
Dombresson - Centre pédagogique - 11h30

Cultes aux homes
Jeudi 7 septembre avec sainte cène. 
Boudevilliers - La Chotte - 10h

Jeudi 28 septembre, avec sainte cène. 
Les Geneveys-sur-Coffrane - Le Pivert - 15h

Dimanche 24 septembre, avec sainte cène. 
Landeyeux - chapelle - 10h

Vendredi 15 septembre. 
Vilars - Arc-en-Ciel - 15h

Mercredi 20 septembre. 
Dombresson - Mon Foyer - 15h

Jeudi 28 septembre. 
Fenin - La Licorne - 15h30

9

Vous vous mariez?  
Les couples vivant le même projet se 
retrouvent lors d’une soirée. Rencontre  
œcuménique.

Mercredi 20 septembre à 19h30
Cure catholique de Cernier
Infos: Y. Garraud, 032 857 11 95

Huile de coude à Cernier!  
A la maison de paroisse, on fait les à-fonds. 
Tout coup de main, d’une heure ou plus,  
bienvenu!

Samedi 9 septembre de 8h à 12h
Maison de paroisse de Cernier
S’inscrire au 032 853 22 07

Tubage et construction 
de canaux de cheminées
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Canton
Aumôneries - HôpitauxCommunautés

Fontaine-Dieu (Côte-aux-Fées) 032 865 13 18

Retraite Parole de Vie (Jeûne fédéral) Du 15  
(soir) au 18 septembre. En silence, réflexion 
personnelle, lectio en groupe, enseignements, 
accompagnements et prière avec la communauté.

Accompagnements personnels Pour avancer 
dans votre vie de foi et la guérison intérieure.

Prière du soir et cultes Tous les jours, prière à 
19h. Les jeudis, 18h, repas offert puis eucharistie 
à 19h (messe 4e jeudi du mois).

Grandchamp (Areuse)  032 842 24 92

Prière commune tout au long de l’année 
Offices à 7h15, 12h15, 18h30 et 20h30. 
Eucharistie: jeudi à 18h30 et dimanche (en 
général) à 7h30. Jours de fête: horaire sur 
demande.

Informations-inscriptions Tél. 032 842 24 92 
(de 9h30 à 12h et 16h à 18h); e-mail: accueil@
grandchamp.org

5 octobre, de 9h30 à 20h: retraite d’un 
jour sur le thème: «Je suis venu pour la Vie»,  
accompagnée par sœur Françoise.

Cours de lecture midrashique avec le 
professeur Armand Abécassis Mercredi, 13 
septembre et mercredi, 4 octobre de 14h à 17h30

Retraite de peinture d’icônes du vendredi 
6 (17h) au dimanche 15 octobre (14h). Avec 
Marianne Drobot (Strasbourg) et soeur Olga. Il 
reste quelques places disponibles.

Samedi, 16 septembre de 9h30 à 17h: Retraite 
pour enfants de 8 à 11 ans accompagnée par 
sœurs Miriam et Gesine.

Du 27 octobre,18h au 29 octobre,14h: 
Méditation et expression - deux chemins 
vers la paix. Weekend avec Regina Christen, 
comédienne et clown, et des sœurs de 
Grandchamp. Pour des personnes jusqu’à 30 ans.

Deutsche Kirchgemeinde

Gottesdienst am 10. September mit 
Abendmahl mit Pfr Marc v. Wijnkoop 
Neuchâtel - Temple-du-Bas - 9 Uhr

Themennachmittag am 13. September mit 
Herrn Pfr P. Bommeli 
N’tel - Kirchgemeindehaus, Poudrières 21 - 14.30

Gottesdienst am Bettag, 17. September mit 
Herr H.-E. Hintermann 
Couvet - Salle de la paroisse - 10 Uhr

Gottesdienst am Bettag Teilnahme an culte 
unique der KG La Chaux-de-Fonds 
La Chx-de-Fonds - Parc des Crétêts - 10.00 Uhr

Gottesdienst am 24. September mit Pfarrerin 
Elisabeth Müller  
La Chaux-de-Fonds - 9.45 Uhr

Gottesdienst am Winzerfest,  24. September. 
deutsch und franz. 
Neuchâtel - Temple-du-Bas - 10 Uhr

Le travail d’aumônerie est effectué en 
collaboration avec les collègues catholiques.

La Béroche, 032 836 42 42. Carmen Burkhalter.

La Chaux-de-Fonds, 032 967 21 11 ou 032 
967 22 88. Mmes V. Tschanz-Anderegg et E. 
Pagnamenta. Célébrations: 2e et dernier vendredi.

Val-de-Travers, Couvet, 032 864 64 64. M J.-Ph. 
Uhlmann.

Val-de-Ruz, Landeyeux, 032 854 45 45. Mme Gretillat. 
Culte: 4e dimanche 10h. Messe: 2e mardi 16h.

Le Locle, 032 933 61 11. Mme E. Pagnamenta. 
Célébration: dimanche à quinzaine. 

Pourtalès, Neuchâtel, 032 713 30 00. Rémy 
Wuillemin. Culte ou messe chaque dimanche à la 
chapelle (6e étage).

La Providence, N’tel,  032 720 30 30. Mme Burkhalter.

Centre de soins palliatifs, La Chrysalide, La 
Chaux-de-Fonds, 032 913 35 23. M. G. Berney. 
Célébration chaque jeudi à 16h. 

Hôpital psychiatrique cantonal, Perreux, 032 843 
22 22. M. Vernet. Office religieux public chaque 
dimanche à 9h45. 

Maison de santé de Préfargier, Marin, 032 755 07 55. 
M. G. Berney. Célébration chaque dimanche à 10h.

Clinique La Rochelle, Vaumarcus, 032 836 25 00. 
Mme D. Huguenin. Méditations matinales ma et je 9h.

Andacht mit anschl. Imbiss am 1. Oktober mit 
Frau Bianca Brunner 
N’tel - Kirchgemeindehaus, Poudrières 21 - 17 Uhr

Gemeindenachmittag am 5. Oktober mit Frau 
Margrit Seiler 
N’tel - Kirchgemeindehaus, Poudrières 21 - 14.30

Gottesdienst am 8. Oktober mit Abendmahl mit 
Pfr P. Bommeli 
Neuchâtel - Temple-du-Bas - 9 Uhr

Gemeindeferien auf der Hupp vom 1.-7. 
Oktober. Auskünfte und Anmeldungen so schnell 
wie möglich bei Frau Bianca Brunner, Tel. 032 
835 29 14

Themennachmittag am 11. Oktober mit Herrn 
H.-E. Hintermann 
N’tel - Kirchgemeindehaus, Poudrières 21 - 14.30

Sourds et malentendants

Culte de la Communauté avec cène Dimanche 
8 octobre. Accès:  côté rue Temple-Neuf. 
Neuchâtel - Temple du Bas - 10h

Les personnes touchées par les questions 
de surdité et les parents d’enfants sourds et 
malentendants peuvent prendre contact avec 
l’aumônier tél/fax 032 721 26 46 
Relais téléphonique Procom: 0844 844 051 

Don Camillo (Thielle-Wavre) 032 756 90 00 
Office en allemand, lu-ve: 6h, 12h10 et 21h30. 
Dimanche: culte en allemand à 10h,  (vérifier l’heure). 
www.doncamillo.ch

Vi
tr

in
e

Soirées de présentation

Bôle: jeudi 7 septembre, 19h à la maison de paroisse
Môtiers: vendredi 8 septembre, 19h à la cure 
Le Landeron, vendred 8 septembre, 19h au temple  Infos: lieux de vie et G. Ndam, 079 600 80 84 09/06



Formation Culture Médias

Canton

Le Louverain 
Centre de formation de l’EREN

70 lits • 5 salles de travail • chapelle 
Offres pour retraites de paroisses, 
groupes de rencontres • semaines de camps

2206 Les Geneveys-sur-Coffrane 
Tél. 032 857 16 66 www.louverain.ch

Jeudi-partage pour personnes qui animent 
ou désirent animer des rencontres pour 
participants de divers âges 28 septembre. 
Présentation d’une expérience et temps de 
questions (2 documents et une K7 vidéo). 
Neuchâtel - COD, Vieux-Châtel 4 - 8h30 à 10h30

Parcours œcuménique d’initiation biblique  
21 septembre. «La saveur de l’Ancien 
Testament»: du temps de l’Exil à Jésus. 
Neuchâtel: 9h-11h; La Chaux-de-Fonds: 20h à 
22h. Infos: ThEF Daphné Reymond 
T. 079 327 77 05 / e-mail: d.reymond@eren.ch 
Neuchâtel et La Chaux-de-Fonds - COD, Vieux-
Châtel 4 et Temple Allemand 25

Etre Prédicateurs laïques, prédicatrices 
laïques dans l’EREN 13 septembre. Initiation à la 
pose de voix et la gestuelle du culte. Visualisation 
des textes, sensibilisation à l’importance de 
l’aspect extérieur du porteur du message.  
Infos: ThEF, Béatrice Perregaux Allisson 
T. 032 969 20 82 / e-mail: b.perregaux@eren.ch 
Coffrane - temple - 19h30 à 22h

«Traces d’ici et de là» dans le cadre de 
Neuchàtoi Exposition sur les écritures du monde 
réunies dans le canton de Neuchâtel, visible du 
17 septembre au 8 octobre. 
La Chaux-de-Fonds - Ancien Manège, rue du 
Manège 19-21 - horaires de la Brasserie

La Chine présentée par l’Association Culturelle 
Chinoise de Suisse. Mercredi 13 septembre. 
Neuchâtel - Temple du Bas - 20h

Finissage: vendredi 15 septembre à 19h fête 
multiculturelle avec des prestations culinaire, 
poétique, musicales, danses de différents pays. 
Neuchâtel - Temple du Bas - 19h

Pour les 10 ans du Chariot Magique  
21 septembre. «Sarah», pièce théâtrale de Roger 
Lombardot interprétée par Coralie Russier.  
Les Forges - Aula du Collège - 20h

10 octobre: Journée mondiale contre la peine 
de la mort L’ACAT dénonce l’intolérable depuis 
25 ans. Soutenez-la en signant ses lettres, en 
rejoignant un groupe de prière ou par un don. 
Infos: acat@span.ch

Ces voix qui crient nous Lecture de récits 
d’exorcismes, cinq jeudis, dans le cadre de 
l’Animation biblique œcuménique romande. 
Inscriptions: francois.fontana@cath-ge.ch
Lausanne - ch. des Mouettes 4 - 8h30 à 12h15

Passerelles (canal alpha) 
Interview de Hans Küng, initiateur de la 
Fondation «Ethique planétaire», de passage à 
Neuchâtel. Jeudi 7 septembre à 20h, 21h et 22h. 
9 et 10 septembre en boucle.
Neuchâtel-Istanbul à pied: portrait de Pascal 
Hämmerli. Jeudi 21 septembre à 20h, 21h et 22h. 
23 et 24 septembre en boucle.
Le Mouvement international de la 
réconciliation Jeudi 5 octobre à 20h, 21h et 22h. 
7 et 8 octobre en boucle.

Racines (TSR)
Le Soufisme: la voie vers la paix 10 septembre, 
12h20 sur TSR 1, 18h35 sur TSR 2 .  
11 septembre, 10h10 sur TSR 2.
Jazz et quête de Dieu 17 septembre, 12h20 sur 
TSR 1, 18h40 sur TSR 2. 18 septembre, 10h10 
sur TSR 2.
Sculpteur entre terre et ciel: Jean-Pierre Augier. 
24 septembre 12h20 sur TSR  1. 25 septembre, 
10h10 sur TSR 2.

Sur le parvis
Manger est-il un acte spirituel? 17 septembre, 
10h45 sur TSR1.

Dieu sait quoi (TSR) 
A croire et à manger Débat interreligieux.  
24 septembre, 10h sur TSR 1.  25 septembre, 
23h30 sur TSR2 

Conférence sur la Chine
A la découverte des aspects culturels, religieux, 
sociaux et politiques du pays du grand timonnier, 
présentée par l’Association Culturelle Chinoise de 
Suisse. 

Mercredi 13 septembre à 20h
Temple du Bas à Neuchâtel
Infos: elisabeth.reichen@eren.ch

Formation d’animateurs de 
groupes d’enfants en paroisse
Dans le cadre de la formation continue des 
animateurs-trices, présentation de modules 
pour l’animation de groupes d’enfants de 5 à 
12 ans et partage d’expériences.

Vendredi 15 septembre, 8h30-10h30
COD, Vieux-Châtel 7 à Neuchâtel
Infos: Nicole Gaschen, 032 721 44 18 (matin 
et soir) ou par email: n.gaschen@eren.ch

Organisé par la Fondation «Ethique planétaire», 
ce concours ouvert aux jeunes de 6 à 20 ans  
cherche à aider chacun à vivre les différences 
culturelles et religieuses comme une source 
d’enrichissement plutôt qu’une source de 
peurs...
Coordination romande: Pierre de Salis 
tél. 032 725 40 89  -  email: info@mdlm.ch

concours «main dans la main»

On se fait signes?

www.mdlm.ch
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Mains de demain
«On transforme sa main en la mettant dans une autre», disait le poète Paul Eluard. 
Invitant ainsi à la communication entre les êtres humains. 
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«Les mains d’un homme sont ce qu’il ca-
che le plus parce qu’elles disent tout de 
lui… Elles sont, avec le visage, la seule 
chose de lui qu’il ne peut dissimuler. Et 
mieux que le visage, elles disent sa vé-
rité» (Jacques Attali). Les mains, miroir de 
l’âme? On pourrait le penser! La journa-
liste Anne de Vandière a photographié des 
mains pendant cinq ans, tout en deman-
dant à leur propriétaire de s’exprimer à 
leur sujet. 115 personnes en tout se sont 
prêtées à cet exercice. De ce travail est 
née une exposition, présentant à chaque 
fois le visage de son interlocuteur, ses 

mains, et une réflexion personnelle sur 
ces dernières. Anne de Vandière - qui a ex-
posé «ses» mains à Genève le printemps 
dernier - arrive à la même conclusion: les 
mains en disent souvent plus que les pa-
roles. Les mains prolongent la pensée, in-
carnent un état d’âme, transmettent une 
émotion, révèlent un trait de caractère. 
La main n’est pas seulement caresse ou 
coup de poing! Elle n’est pas seulement le 
baromètre de mes intentions, violentes ou 
non-violentes. Elle révèle aussi une part 
inattendue de moi-même à mon interlo-
cuteur. Que je le veuille ou non.

Main dans la main
A propos de mains, un concours vient 
d’être lancé dans les écoles de Suisse ro-
mande. Baptisé Main dans la main, il veut 
stimuler le dialogue interreligieux. Les élè-
ves sont invités à concevoir des projets en 
vue d’un mieux-vivre ensemble - à l’école, 
dans le cercle familial et en société - basé 
sur le respect d’autrui. Cette initiative re-

vient à la Fondation éthique planétaire, 
créée par le théologien allemand d’origine 
suisse Hans Küng. Le concours Main dans 
la main s’inscrit dans le sillage de son ef-
fort de rapprocher les religions par le biais 
de l’éthique et de l’humanisme. A l’instar 
des mains d’Anne de Vandière, le dialogue 
interreligieux se doit d’être attentif à la 
nécessité de la transparence. Pour gagner 
la confiance de l’autre, il est nécessaire de 
lui faire part de mes intentions profondes. 
Entre déclarations coup de poing et cares-
ses manipulatrices, il y a l’être humain. Il 
y a la conscience et l’inconscience... et 
les héritages de l’histoire. Gageons que le 
concours Main dans la main amènera les 
élèves de Suisse romande à profiter du po-
tentiel symbolique des mains. Ils pourront 
ainsi expérimenter le fait qu’une meilleure 
compréhension de l’autre passe aussi par 
une compréhension renouvelée de soi. A 
plus forte raison quand doivent cohabiter 
les héritiers de patrimoines culturels et re-
ligieux au passé douloureux. ■

Commenter
Par Pierre de Salis - ThEF

Pour en savoir plus
Le concours est ouvert aux écoles primaire, 
secondaires et professionnelles. Les aumône-
ries de jeunesse, cultes de l’enfance, catéchu-
mènes... de l’EREN y sont aussi les bienvenus. 
Infos et inscriptions: www.mdlm.ch 
Voir aussi l’article de Luc Debraine présentant 
Anne de Vandière: «Montre-moi tes mains, je te 
dirai qui tu es» (Le Temps, 16 mai 2006, p. 39).



L’Entraide Protestante Suisse a été créée pour répondre aux besoins de l’Europe ruinée au sortir 
de la seconde guerre mondiale. Progressivement, ses activités se sont étendues aux pays du 
Sud par, notamment, une aide d’urgence et un travail de développement. 

Aujourd’hui, en Suisse, l’EPER œuvre principalement aux côtés des requérants d’asile, dans la 
formation des jeunes et auprès des personnes défavorisées.

Diminuer la misère et soutenir les plus démunis: tel est le choix que l’EPER confirme depuis 60 
ans pour traduire en actes l’amour du prochain.

Grâce à vous, elle continue à faire reculer la pauvreté et l’injustice en divers lieux du monde.

«Quand les adultes pleurent, 
je sais que quelque chose ne tourne pas rond»
Aida Markovic, Bosnie

Résoudre les conflits et éviter les guerres, c’est l’engagement de l’EPER 

pour la paix. Quand monte la haine, quand il ne reste que la fuite, que des 

enfants meurent ou sont contraints de tuer, l’EPER lutte contre l’irréparable. 

Elle renforce le dialogue pour privilégier la réconciliation.

«Celui qui possède une charrue et un bœuf 
ne meurt pas de faim.»
Sreymoud Noeng, Sbao, Cambodge

Vaincre la faim est rêve de l’EPER. La pauvreté, la surexploitation de la per-
sonne humaine et de la nature, la pollution de l’eau et la gestion inappropriée 
des ressources sont autant d’obstacles à la réalisation de ce rêve. C’est pour-
quoi l’EPER favorise l’autonomie alimentaire sur le terrain.

Pour que l’espérance poursuive son chemin…
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L’EPER, c’est

198 collaborateurs-trices

290 projets dans plus de 45 pays

Soutenir l’EPER

CCP 10-1390-5
Chaque don compte !

Bd de Grancy 17 bis
Case postale 536
1001 Lausanne

Tél. 021 613 40 70

www.eper.ch

Liban : avec vous!
Conditions sanitaires déplorables, manque de soins, difficultés 
scolaires: la vie est dure pour les enfants des camps de réfugiés 
palestiniens au Liban et victimes de la guerre.

L’EPER  leur vient en aide efficacement depuis de nombreuses 
années par l’intermédiaire de l’association Najdeh et le Centre 
de développement social. L’intensification des combats dans 
la région requiert une aide accrue et durable sous forme, non 
seulement de vivres et de couvertures, mais aussi de moyens 
pour scolariser les enfants. 

En souscrivant un parrainage, 
vous évitez à ces derniers d’être 
cantonnés dans l’ignorance et 
le désœuvrement. ■

Je soutiens la scolarisation des enfants palestiniens du Liban 
en devenant parrain/marraine de l’EPER pour un montant de 
360 CHF par année.

Je désire payer en: ■  1 ■  2 ■  4 ■  12 versement(s) annuel(s). 

Nom :  ..............................................................  Prénom :  ...................................................

Rue / No :  .........................................................................................................................................

NPA / Localité :  .........................................................................................................................................

Lieu / date :  ..............................................................  Signature :  ..................................................

A retourner à: EPER, Parrainages, c.p. 536, 1001 Lausanne Tél: 021 613 40 70 - Fax: 021 617 26 26 - Email: converset@eper.ch

.....................................................................................................................................................................................................................................................................................................................................................................................

Pour que l’espérance poursuive son chemin…

✂



Courrier reçu
Juste retour des choses?

La VP a dernièrement consacré un dos-
sier aux familles recomposées. En le li-
sant, j’ai repensé à la manière dont les 
Celtes concevaient le couple et les rela-
tions familiales. Comme ce point de vue 
n’a pas été présenté dans le dossier, je 
ne résiste pas au plaisir de le partager. 
Certes, la manière de voir des Celtes - 
et donc de nos ancêtres, les Helvètes - 
est encore mal connue, mais apporte un 
éclairage nouveau et intéressant sur le 
thème de ce numéro. 
Les Celtes semblent avoir compris mieux 
que nous - en tout cas d’une manière 
différente - les complexités de la famille 
et de la vie conjugale. Avec un sens des 
nuances à vous couper le souffle, ils ont 
réussi à inventer onze types de maria-
ges différents, tous limités ou limita-
bles dans le temps. Et ces unions sont 
entièrement égalitaires: la femme n’est 
jamais sous la tutelle de l’homme; elle 
a la pleine possession de ses biens et 
jouit de leur gestion. Des contrats variés 
d’une grande souplesse mais qui exigent 
aussi un sens aigu des responsabilités 
de la part de chacun.
Pour les Celtes, la naissance est sa-
crée. Tout enfant, quelles que soient ses 
origines parentales, fruit d’une union 
légitime ou non, trouvera une place ho-
norable dans la famille et la tribu. La no-
tion de bâtard est totalement inconnue. 
Ainsi, la famille recomposée à souhait, 
est-elle la norme plutôt que l’exception 
chez nos ancêtres.
Ce type de structure familiale, et la 

mentalité qui lui est associée, a d’autres 
conséquences importantes, mais moins 
visibles au premier abord. Dans une so-
ciété où tout enfant doit sa dignité uni-
quement au fait d’être né (et non à son 
ascendance), la notion de lignée n’est 
pas importante; l’appartenance à la 
tribu joue certainement un plus grand 
rôle. C’est tout le contraire des mondes 
romain et juif.
Dans l’Ancien Testament, nous trouvons 
des généalogies détaillées qui remplis-
sent des chapitres entiers. Dans les 
Evangiles, deux arbres généalogiques 
(l’un concernant Marie et l’autre Joseph) 
prouvent que Jésus se situe bien dans 
la lignée de David. Or, l’arbre généalogi-
que cache une forêt: pour qu’il demeure 
intact, des règles très strictes doivent 
impérativement être appliquées et res-
pectées, en particulier par les femmes.
En effet, dans toute culture où la lignée 
est d’importance cruciale, l’infidélité 
conjugale constitue le facteur de désor-
dre par excellence. On risque de ne plus 
bien savoir qui est de qui. Si l’adultère a 
été condamné avec tant de rigueur - me-
nant souvent à la peine de mort - dans 
les trois religions du Livre (judaïsme, 
christianisme et islam), c’est d’abord 
pour protéger l’ordre social et non par 
égard pour l’harmonie du couple. Et c’est 
d’abord un péché de femme.
Choquant? Revisitons ensemble le récit 
de l’Evangile de Jean sur La femme adul-
tère. Dans ce récit, il manque un person-
nage essentiel dont personne ne parle. 
Qu’en est-il de cet homme avec qui on 
l’a trouvée en train de... pécher? Qu’est-

il devenu? Où diable est-t-il passé? Se 
pourrait-il qu’il ait même discrètement 
rejoint les rangs des accusateurs-justi-
ciers, lesquels ont déjà tous la pierre à la 
main? On peut se le demander.
D’autre part, le système social fondé sur 
la lignée patriarcale a toujours su s’ar-
ranger de la polygamie, de la prostitution 
et même de l’adultère masculin selon les 
époques. Puisque ce sont elles, les dé-
pravées. Le statut de bâtard vient à point 
nommé. Il permet de contrôler l’incon-
trôlable, car le bâtard n’est pas un être 
à part entière mais une voie de garage. 
Il n’a ni ascendance véritable et n’aura 
pas de vraie descendance non plus. Sta-
tut social: zéro!
Ces règles de jeu social se sont continuées 
dans notre civilisation au détriment de 
notre héritage celte, détruit par l’invasion 
romaine. Or, pour que ce système puisse 
bien fonctionner, il est impératif que la 
femme soit considérée comme inférieure 
à l’homme. Autrement, c’est le chaos! Or 
quand, en plein XXe siècle, et à l’aube 
naissante du XXIe siècle, la femme rede-
vient l’égale de l’homme, voilà un juste 
retour des choses. Sans le savoir, nous 
retrouvons des racines et les voix d’ancê-
tres qui semblaient à jamais perdus.

Ecrire
De divers lecteurs

Précision
Cette rubrique a pour objectif principal de 
favoriser le débat d’idées et la prise de 
position. N’hésitez donc pas à l’alimenter.
Le contenu des lettres publiées dans cet-
te rubrique n’engage que leurs auteurs.

    La rédaction
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En résumé, les Celtes avaient une com-
préhension extrêmement riche et nuan-
cée des relations humaines. Pour eux, la 
relation entre les personnes était plus 
importante que le jeu social et féodal 
qui a caractérisé notre culture occiden-
tale et dont nous ne sommes par encore 
entièrement sortis. Il reste du pain sur 
la planche, malgré les efforts accomplis 
jusqu’à présent.
Ce que j’aurais pourtant envie de leur 
reprocher, à ces ancêtres celtes, c’est 
leur caractère belliqueux, bagarreur, qui 
les a finalement conduits à leur perte. 
Ils ont toujours fonctionné (même lors-
qu’ils occupaient l’Europe de la Bohème 
à l’Irlande) comme un ensemble de tri-
bus incapables de s’entendre, en luttes 
perpétuelles les unes contre les autres. 
Il n’ont jamais su unir leurs forces. C’est 
très dommage, car s’ils avaient pu créer 
une unité sociale et politique plus vaste, 
les Romains n’auraient peut-être pas pu 
réaliser leur conquête génocide et détrui-
re si facilement la civilisation dont nous 
sommes issus. Peut-être même que le 
féminisme - qui était encore très présent 
dans la littérature anglaise du Haut Moyen-
Age! - n’aurait pas non plus dû être tota-
lement réinventé - depuis la case Départ 
- avec toutes les difficultés, les embûches 
et les ambiguïtés que cela a représenté. 
Allez donc savoir... Et si l’on récrivait ainsi 
l’histoire, ce numéro de notre VP toute 
neuchâteloise, de quoi aurait-il été fait, je 
vous le demande? Il nous parlerait peut-
être d’un rêve de société... patriarcale.

Norbert A. Martin, Neuchâtel

Vous avez dit démocratie?...

La rubrique «Défendre» de La VP 186 
(juillet 06) nous sert un de ces textes où, 
sous le titre «Initiative contre nature», 
une organisation de protection de la 
nature fait du populisme de bas étage, 
décrédibilise ses adversaires et présen-
te des arguments fallacieux pour mieux 
embobiner le citoyen.
Si le parti radical de Zurich a lancé une 
initiative populaire contre le droit de re-
cours aux organisations écologistes ap-
pelée «Assez d’obstructionnisme - Plus 
de croissance pour la Suisse», ce n’est 
pas parce qu’une minorité aurait décidé 
la réalisation d’un projet pharaonique 
sans consulter personne, mais bien à 
cause du contraire!
Zurich avait mis sur pied le projet d’un 
stade de football. Un projet discuté dans 
tous les milieux, associations sportives, 
partis politiques et médias, puis soumis 
au vote du peuple et accepté par ce der-
nier. C’est alors que la section zurichoise 
de l’Association Transport et Environne-
ment a fait échouer la réalisation.
Et c’est cela, et seulement cela, que cet-
te initiative veut changer!!!
Ce qui s’est passé à Zurich est un ren-
versement de ce qui est et doit rester LA 
DEMOCRATIE: c’est la majorité qui déci-
de!!! Il ne s’agit pas d’un Conseil général 
de 25 personnes qui décide n’importe 
quoi. Encore, ce Conseil général est en 
place parce que notre système DEMO-
CRATIQUE le veut ainsi. En plus, dans 
le cas de Zurich, le vote était populaire, 
donc souverain! (*)

Prétendre que seules les organisations 
de protection de l’environnement ont 
une base légale pour agir dans l’inté-
rêt du futur de notre pays et dénier à 
d’autres milieux d’essayer DEMOCRA-
TIQUEMENT de faire changer cet état 
de chose, dénote une mauvaise foi évi-
dente. Critiquer le financement d’une 
telle initiative est un mauvais procès 
qui frise la malhonnêteté intellectuelle. 
En plus, prétendre qu’une Autorité pour-
rait construire un hôtel au sommet du 
Creux-du-Van s’il n’y avait pas le droit 
de recours des organisations écolo-
gistes est totalement méconnaître les 
dispositions légales en vigueur. Cette 
zone est une réserve naturelle, ce genre 
de construction y est donc interdit. En 
outre, la loi sur la protection des crêtes, 
à son tour, rendrait ce projet absolument 
impossible. Evoquer une telle hypothèse 
est avoir peu de considération pour nos 
élus et pour leur respect des lois - et 
cela s’appelle du populisme!

(*) «Qui exerce un pouvoir suprême» (La-
rousse)

Willy Meier, Cornaux
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Envois
Vous souhaitez réagir à un article ou 
faire partager une réflexion sur un fait de 
société - adressez-nous vos courriers à:

La Vie protestante neuchâteloise
Rue des Sablons 32
2000 Neuchâtel

ou par email à: redaction@vpne.ch
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La femme dans l’islam: que dit le pro-
phète? «Les hommes ont autorité sur 

les femmes, en raison des faveurs qu’Al-
lah accorde à ceux-là sur celles-ci [...]. Les 
femmes vertueuses sont obéissantes [...]. Et 
quant à celles dont vous crai-
gnez la désobéissance, exhor-
tez-les, éloignez-vous d’elles 
dans leurs lits et frappez-les. 
Si elles arrivent à vous obéir, 
alors ne cherchez plus de voie 
contre elles, car Allah est cer-
tes Haut et Grand!» (Le Coran, 
Les femmes, 34)

Ce passage du Coran est 
sans doute l’un des plus po-
lémiques à propos du statut 
de la femme dans la religion 
islamique. C’est notamment 
sur cet extrait que certains 
musulmans extrémistes 
s’appuient pour justifier une 
attitude «peu courtoise», 
voire violente, à l’égard de 
leur épouse, mais aussi de 
leurs filles, de leurs sœurs 
ou encore de leur mère. Ces 
comportements misogynes 
sont largement rapportés 
par les médias et la femme 
musulmane est souvent 
faussement perçue dans nos 
sociétés. Mais surtout,  elle 
est mal connue. L’image de 
la musulmane est celle d’une 
femme soumise et battue, 
privée d’éducation et canton-

née à son foyer et à sa tâche d’épouse et 
de mère. Une image confortée par le port 
du voile qui symbolise, à lui seul, toute la 
religion musulmane. C’est l’un des sujets 
les plus brûlants de l’islam. 

Gare aux clichés
En Suisse notamment, il est des musul-
manes différentes, qui, elles, sont très 
au courant de ce que prêche le Coran en 
matière de femmes et qui se revendiquent 

libres et bien dans leur 
peau; des femmes «libé-
rées» qui souffrent des a 
priori dont elles font l’ob-
jet et qui sont décidées 
à montrer que femme et 
islam peuvent faire très 
bon ménage. Parmi elles, 
Nadia Karmous, direc-
trice de l’Institut Culturel 
Musulman et de l’As-
sociation Culturelle des 
Femmes Musulmanes de 
Suisse (l’ACFMS), fondée 
en 1992 et située à La 
Chaux-de-Fonds. La mi-
trentaine, biochimiste de 
formation, mais égale-
ment férue de théologie, 
Nadia Karmous mène la 
vie dure aux clichés qui 
touchent les femmes mu-
sulmanes. Pour elle, dé-
fendre la cause des fem-
mes est noble. Elle cite un 
célèbre personnage mu-
sulman: «La femme, c’est 
la moitié de la société et 
l’autre moitié, c’est elle 
qui l’éduque». Et d’ajou-
ter: «Alors la femme, c’est 
toute la société.»  

Approfondir
Par Sophie Gabus

L’islam au féminin
Notre société schématise souvent à l’excès le statut des femmes musulmanes. 
Certaines mentalités «internes» doivent en outre évoluer.
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Pour elle, le statut de la femme a 
considérablement changé dès la venue 
du prophète Muhammed: «Dans la pé-
riode pré-islamique, la naissance d’une 
fille jetait la honte sur sa maison et le 
bébé était souvent enseveli vivant. La 
lapidation des femmes était chose cou-
rante. Ces pratiques ont été interdites 
par le prophète. De même, ce dernier a 
limité le nombre de mariages polygames 
à quatre, «sinon un seul», selon ses pro-
pres mots, ce, à une époque où l’homme 
pouvait prendre autant d’épouses qu’il le 
souhaitait. La femme, dès l’avènement de 
l’islam, s’est émancipée et elle a pris une 
place prépondérante dans la société. La 
première université et la première mos-
quée ont été construites par des femmes. 
La première personne à s’être convertie à 
l’islam était une femme...». 

Eviter l’ignorance
Aujourd’hui, comme dans le passé, le 
problème récurrent, selon Nadia Kar-
mous, est que les femmes musulmanes 
connaissent mal leur religion: «Dans 
bien des cas, l’enseignement religieux 
est donné à des femmes peu lettrées ou 

illettrées par un père ou un mari, dont 
le discours est le résultat d’une inter-
prétation très libre. Laquelle est le fruit 
d’un mélange entre religion et tradition: 
c’est là que réside le problème. Il faut 
rester au plus près des textes sacrés 
et ne pas se laisser influencer par des 
cultures souvent très dures à l’égard des 
femmes!» L’ACFMS propose un panel de 
cours pour se familiariser avec les tex-
tes coraniques: «Il faut que les femmes 
comprennent comment Dieu s’adresse à 
elles! Nous organisons aussi des confé-
rences et des activités sportives qui sont 
mixtes, car c’est aussi, et surtout, la 
mentalité des hommes qu’il faut chan-

ger.» L’association organise également 
des camps pour jeunes filles musulma-
nes: «Notre objectif, explique-t-elle, est 
de favoriser un militantisme et de lutter 
contre les mariages forcés et l’excision, 
interdite par l’islam, mais qui cependant, 
perdure dans certaines traditions.»

En commentaire du passage du Coran 
cité plus haut, Nadia Karmous explique 
que celui-ci est situé au début de la 
Sourate des femmes et que cet extrait 
est suivi d’autres phrases qui louent la 
femme ou qui exhortent les hommes à 
se comporter «convenablement» avec 
leur épouse (Sourate 9, V.71). Au sujet du 
voile, elle précise que ce dernier, aux dé-
buts de l’islam, était une fierté pour les 
femmes, car il était le symbole qu’elles 
étaient libres et non pas esclaves. Elle 
ajoute que le port du voile doit être un 
choix, fait devant Dieu et pour Dieu, et 
que ce n’est pas un bout de tissu qui doit 
arrêter les gens. 

Raconter sa religion, la faire découvrir à un 
public cédant fréquemment à la tentation 
de généraliser des cas particuliers, un pu-
blic souvent en proie à la méconnaissance, 
c’est aussi le but de Nadia Karmous qui 
ouvrira prochainement, à La Chaux-de-
Fonds, un musée consacré à l’islam. ■
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«Le problème récurrent est que les femmes  
musulmanes connaissent mal leur religion»
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J’avoue: je suis un peu gênée de 
parler d’argent. Question de tabou, 

de respect de la discrétion. En même 
temps, l’EREN fait régulièrement des 
déficits, la réserve est épuisée, il man-
que des liquidités pour payer les salai-
res des ministres en 2007; 
des collègues ont accepté 
des retraites anticipées... Je 
préfère appeler à la confiance 
et à la providence de Dieu.

«Providence»: avez-vous 
remarqué que sur la tranche 
de nos pièces de cent sous, 
il y a toujours gravé «Domi-
nus providebit» («Le Seigneur 
pourvoira»)? C’est la réponse 
d’Abraham à son fils Isaac qui 
lui demande où est l’animal 
pour le sacrifice. Etait-ce une 
échappatoire pour ne pas dire 
«Ce sera toi, mon fils» ou alors 
une confiance folle? Confiance 
et responsabilité seront mes 
mots-clés. Je les enracine 
dans l’incarnation. Jésus s’est 
fait homme, il a endossé notre 
réalité. Nous pouvons l’assu-
mer à sa lumière. Nous vivons 
dans ce monde, communauté 
de croyants avec nos respon-
sabilités, financières aussi.

Alors, «Parlons d’argent», 
nous dit le Conseil synodal. 
Peut-être que nos difficultés 
financières sont un signe à dé-
chiffrer, une interpellation, une 

remise en question? La chance de nous 
recentrer sur ce que nous avons à trans-
mettre plutôt que sur l’appareil, l’institu-
tion? Parlons donc d’argent, ensemble. 
Interpellons-nous, cherchons ensemble, 
stimulés les uns par les autres.

Acte de foi
«La collecte de ce jour...»; «L’offrande que 
nous allons recueillir...»: c’est presque un 
must des sketches sur la vie des parois-
ses. Fondamental, il s’agit du moment où, 
chaque dimanche, selon un rituel, l’argent 

circule dans nos parois-
ses. Il a une place dans 
nos cultes. Laquelle exac-
tement?

Le moment de la 
collecte est traditionnel-
lement placé après le 
temps de la Parole (textes 
bibliques et prédication). 
La collecte fait donc par-
tie de la réponse à cette 
parole qui liturgiquement 
prend trois formes: la FOI - 
confession de ce que nous 
croyons; l’ESPERANCE - 
dans la prière pour nous 
et pour les autres - et 
l’AMOUR - dans la collec-
te, signe concret que nous 
nous engageons au ser-
vice de la communauté. 
C’est un symbole du don 
de soi, de l’engagement 
de toute sa personne à la 
suite du Christ. C’est une 
mise en commun de tout 
ce qui nous est venu de 
Dieu, par grâce, et de ce 
que nous avons pu faire 
fructifier. C’est une ma-
nière de manifester que le 

Les questions d’argent n’épargnent plus pudiquement l’Eglise. Une journée 
cantonale sur le thème de l’offrande a même eu lieu récemment. Echos.

Photo: L. Borel

Oser
Par Béatrice Perregaux Allisson - ThEF

Ciel, notre argent!

Photos: L. Borel
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Parlons... chiffres! 
Les budgets paroissiaux dépendent pour une grande partie des collectes, qui re-
présentent en moyenne 28,6% des rentrées (données 2004 et 2005). Certaines 
paroisses en dépendent plus (jusqu’à presque 50% pour le Val-de-Ruz Ouest); 
d’autres moins (17,5% pour La Côte), parce qu’elles ont d’autres rentrées, comme 
les locations de cures, de salles, etc.
Le total des collectes paroissiales sur le canton se monte à presque Frs 615’000.- 
par année (données 2004 et 2005).
Substantiel, en regard des environ sept millions de la contribution ecclésiastique ou 
des en gros huit millions des recettes globales de l’Eglise cantonale (contribution 
ecclésiastique, subside de l’Etat, legs, vente d’immeubles, etc). Ces rentrées canto-
nales servent en première ligne aux salaires ministériels (approximativement sept 
millions - chiffres 2005).

Christ est vraiment Seigneur de nos biens et 
de nos vies. Avec ce sens, pièces et billets 
ont pleinement leur place dans le culte et 
pas seulement discrètement à la sortie.

L’offrande n’est donc pas un ajout 
au culte ou seulement l’opportunité de 
rassembler les fonds nécessaires à la 
vie de l’Eglise et à sa mission diaconale, 
mais fondamentalement expression de 
l’élan spirituel des fidèles assemblés 
devant Dieu pour rendre grâce (eucha-

ristein) au Seigneur de l’Evangile reçu 
en Christ, en apportant (pour consécra-
tion!) la vie et tous les biens imagina-
bles qui sont par ailleurs don du Dieu 
créateur. Merveilleux partage et échan-
ge entre terre et ciel, pour la gloire de 
Dieu et le salut du monde.

Une fois par année, apporter fruits, lé-
gumes et céréales plutôt que de l’argent 
est une tradition dans certaines parois-
ses. Cela marque que ce que nous récol-

tons est «fruit de la terre et du travail des 
humains». La récolte nous vient de Dieu, 
de ce que que nous ne maîtrisons pas et 
de ce que nous y avons contribué. Recon-
naissance à Dieu, puis partage dans la 
paroisse marquent ces cultes de récolte.

Autre variante proposée: récolter un 
dimanche des fleurs plutôt que de l’ar-
gent, puis les porter à des paroissiens ali-
tés ou proches d’un événement marquant. 
Question de joindre le geste à la prière.

Pour donner toute la richesse musi-
cale à ce geste de la collecte, des piè-
ces musicales appelées «offertoires» ont 
été créées dès le IVe siècle. Au début, il 
s’agissait d’un psaume chanté par les 
paroissiens en s’approchant de la table 
de communion pour y déposer, comme 
en procession, leur «offrande». Dans le 
même mouvement, les éléments de la 
sainte cène étaient apportés sur la table. 
Puis le chant a fait place à une pièce mu-
sicale où l’organiste peut s’exprimer en 
toute liberté. Quelle perspective: chant 
ou musique d’accompagnement? Quelle 
implication des paroissiens? ■



La Vie protestante: Vous avez été six ans 
responsable de la Bibliothèque des pas-
teurs: que tirez-vous de cette expérience?
Carmen Burkhalter: Le virus du vieux 
livre! Et un immense respect du travail 
bien fait! On côtoie dans ces rayons 
d’authentiques trésors, dont certains da-
tent de cinq siècles! C’est admirable, au 
sens étymologique du terme! Cela m’a 
notamment incitée à en savoir davantage 
sur le monde de l’imprimerie, et sur son 
influence sur la diffusion de la pensée.
La VP: Vous êtes pasteure: ce ministère «à 
part» ne vous donnait-il pas l’impression 
de pratiquer votre vocation «en marge»?
C. B.: Celui-ci a consisté à soigner la mé-
moire, à veiller à ce qu’on ne la bazarde 
pas! Cela dit, avec les «clients», j’ai sou-
vent été dépositaire de confidences, un peu 
comme dans un salon de coiffure. J’ai donc, 
aussi, exercé un ministère d’aumônerie, 
mais sans l’étiquette.
La VP: Pourquoi éprouvez-vous le besoin 
de changer?

C. B.: D’une part, parce que la fonction de 
bibliothécaire devient de plus en plus tech-
nique et informatisée, ce qui n’est pas «ma 
tasse de thé». Et d’autre part, parce que j’ai 
besoin de plus en plus d’humain. 
La VP: En quoi l’écoute vous «parle»-t-elle?
C. B.: Une image me vient à l’esprit: les sta-
tues, très dépouillées, de Giacometti. A La 
Margelle, le ministère traite d’essentiel. Il 
incite à aller au cœur de la vie. Je le conçois 
comme un cheminement avec l’autre; on 
s’y «désencombre» pour marcher ensemble 
vers la quintessence de l’être.
La VP: Vous prenez la succession de De-
nis Perret, qui a créé La Margelle: cela 
vous conditionne-t-il?
C. B.: Il y aura une fidélité, mais davantage 
à un ministère au cœur de la ville qu’à une 
personne précise. Je m’efforcerai de faire 
en sorte que nous continuions de répondre à 
une attente. La Margelle restera donc signe 
d’une présence gratuite, ouverte à tout un 
chacun. Où un humain rencontre un autre 
humain, peut-être sous le regard de Dieu.

La VP: Préconcevez-vous la tâche qui 
vous attend?
C. B.: J’aime bien l’idée de «mains vides». 
Je vois ce ministère comme «de l’instant 
présent». Je vais dès lors accueillir et me 
laisser accueillir spontanément, dans la 
confiance. Je crois que dans le  cas pré-
sent, l’ignorance est bonne. De toute façon, 
dans le domaine humain, on ne cesse d’ap-
prendre... ■

Une page s’est tournée au centre d’écoute de La Margelle, à Neuchâtel. L’«âme» du lieu, 
Denis Perret a pris sa retraite, et c’est Carmen Burkhalter qui le remplace. Interview.

Le «bébé» change de mains...
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Rencontrer
Par Laurent Borel

Anniversaire
Le 1er octobre prochain, La Margelle fê-
tera ses dix ans d’activité sous forme d’un 
repas biblique à la ferme de Pierre-à-Bot.
- 17h30: ouverture de la caisse;
- 18h: contes sur le thème de Jacob et 

Esaü, par Alix Noble Burnand;
- 18h30: apéritif;
- 19h: repas sous forme de buffet, agré-

menté d’intermèdes musicaux assurés 
par Cédric Monnin, flûte de pan, et Ja-
mes Juan, piano. 

Prix: adultes, 50.- frs  /  enfants, 8.- frs
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Les Eglises réformées romandes animent , à l’enseigne de questiondieu.com, 
un site de questions-réponses ouvert à tous. Sélection du mois.

Audinette: Que pense l’Eglise du sui-
cide chez les jeunes? Que faire et que 
dire à quelqu’un qui vient d’attenter à 
ses jours?
Questiondieu: L’Eglise, en tant qu’ins-
titution, n’a pas à donner un jugement 
sur tout, à déclarer des principes qui 
souvent ne rejoignent pas la souffrance 
des personnes. Je reformulerais ainsi: 
quelle pourrait être une parole d’Evan-
gile dans cette situation? Il y a bien sûr 
le rappel que toute vie, donc notre vie, 
est précieuse aux yeux de Dieu (et donc 
aucune «justification» ou encore moins 
d’«apologie» du suicide), mais aussi le 
rappel de l’infinie compassion de Dieu, 
sa douceur, qui ne saurait condamner 
une personne dans la détresse (car la 
culpabilisation ne ferait que renforcer 
cette détresse). Enfin, que dire et faire? 
D’abord se laisser émouvoir, laisser ses 
émotions sortir, ne pas avoir une parole 
froide et distante, se laisser rejoindre 
par ce que cette tentative révèle de 
notre propre fragilité. Il me semble que 
la pire des choses serait une parole ou 
un geste de pitié supérieure, comme si 
l’on était totalement imperméable à la 
profonde souffrance d’autrui. Le par-
tage de nos fragilités est certainement 
la voie qui peut redonner un peu de 
cette chaleur vraie... Peut-être aussi 
discrètement témoigner de ce qui nous 
fait vivre, cette étincelle plus forte que 

toute détresse, pour que l’autre puisse 
redécouvrir aussi cette étincelle en 
lui... Enfin, accepter son impuissance: 
nous ne pouvons qu’être présents, être 
à l’écoute, mais pas «sauver» autrui; 
ce n’est pas si facile à accepter. Voilà 
quelques pistes, mais l’essentiel est de 
laisser parler votre cœur dans cette si-
tuation... - Michel Cornuz

Paradoxe: J’ai eu une conversation 
avec une copine sur la contraception 
au sein du mariage. Et nous som-
mes opposées. Elle me dit que c’est 
empêcher Dieu d’agir sur mon corps 
et donc de lui laisser entièrement la 
directive de ma vie. Alors que moi 
jusque-là, je pensais que prendre la 
pilule n’allait pas à l’encontre de la 
volonté de Dieu.  
Questiondieu: Je ne pense pas qu’user 
de moyens contraceptifs va à l’encontre 
de la volonté de Dieu. Dieu n’intervient 
pas directement sur votre corps. Il res-
pecte votre liberté de choisir le moment. 
Les lois de la nature sont les mêmes 
pour tous, croyants ou non. La procréa-
tion n’est d’ailleurs pas l’unique but du 
mariage, et c’est votre liberté de plani-
fier la naissance de vos enfants, puis-
que la possibilité vous en est donnée. 
Ceci dit, avoir des enfants fait partie du 
projet de Dieu pour le couple. C’est seu-
lement la contraception systématique 

et le refus absolu de procréer pour des 
raisons purement égoïstes qu’on pour-
rait considérer comme étant en contra-
diction avec le projet de Dieu (mis à part 
tous les cas d’empêchement majeur: 
stérilité, célibat choisi on non, risques 
pour la santé, homosexualité, etc.). Mais 
on ne peut parler en aucun cas d’un ju-
gement de Dieu. - Heinz Birchmeier

Niki: Comment dois-je prouver que 
Dieu existe?
Questiondieu: Prouver l’existence de 
Dieu: quel challenge! Mais je crains 
que cela ne soit impossible et peut 
être même non souhaitable. Impossible 
d’abord (même à Tom Cruise!) parce que 
Dieu ne se prouve pas, Dieu s’éprouve. 
C’est dans ta relation avec lui, ta rela-
tion avec les autres que tu témoignes 
de son existence. Et c’est seulement 
dans cette fragilité du témoignage, 
dans ta confession de foi, qu’il peut se 
révéler à d’autres. C’est pourquoi il ne 
faut jamais taire le nom de Dieu! Dieu 
ne se prouve pas, Dieu s’éprouve. Et 
je crois que cela vaut mieux, car si le 
monde avait la preuve de l’existence de 
Dieu, alors la foi, cette confiance fragile 
en un Autre que soi, cette certitude que 
ce n’est pas nous-même qui sommes 
notre propre origine mais Dieu, serait 
inutile. Or, la foi est constitutive de notre 
relation à Dieu!. - Noémie Woodward

Surfer
Par questiondieu.com



Nous vivons dans un univers désacralisé. 
Les divinités l’ont abandonné. Imaginer 

un dieu qui explique et gouverne le monde 
paraît découler de la naïveté ou de la su-
perstition. Est-il dès lors encore possible 
aujourd’hui de parler de Dieu sans passer 
pour un farfelu? Jean-Pierre Jossua, domi-
nicain français, relève ce défi. Sa démarche 
est intense, exigeante: on n’entreprend pas 
une telle opération avec quelques affirma-
tions tirées du catéchisme. Il faut d’abord 
essayer de comprendre l’incroyance de 
nos contemporains, puis en appeler à notre 
propre expérience de la foi, tenter d’en ren-
dre compte par des paroles justes, dignes 
du Dieu auquel nous nous croyons.

Dans toutes les religions, les divinités 
ont fait l’objet de spéculations humaines ve-
nues satisfaire la part d’incompréhension et 

d’inaccessible que présentaient les réalités 
de la création et la destinée des créatures. 
Il n’en est rien du Dieu de la révélation bi-
blique, qui survient de sa propre initiative 
et nous interpelle par sa Parole. Il prend la 
liberté de nous rencontrer dans une histoire, 
nous invite à nous y inscrire librement. Cette 
rencontre culmine en Jésus, «la Parole faite 
chair». Cette Parole de Dieu ne résonne pas 
avec violence, ne s’impose pas avec arro-
gance. Elle peut se faire discrète et accepter 
l’humilité du serviteur souffrant et crucifié. 
L’expérience du prophète Elie sur l’Horeb, 
la montagne de Dieu, est à cet égard si-
gnificative (I Rois 19). Il est complètement 
découragé par l’impiété d’Israël, ne sait 
plus que dire ou faire. Il est menacé dans 
sa vie même. Réfugié dans une caverne, 
il n’entend la voix de Dieu ni dans le vent 

puissant qui secoue la 
montagne, ni dans le 
tremblement de terre 
et le feu qui suivent. Il 
la perçoit dans le «bruissement d’un souffle 
ténu». Elle renouvelle ses forces et sa voca-
tion, lui ouvre un nouvel avenir.

La responsabilité du croyant, dans le 
vacarme du monde, est d’être attentif à ce 
bruissement. Il recréera son être profond. 
Il déterminera son propre rapport à Dieu. 
Il engagera sa responsabilité vis-à-vis de 
tous les hommes. Son témoignage sera 
inspiré par l’amour, inséparable de la foi et 
qui nous ouvre à l’espérance. Ainsi, notre 
être tout entier est entraîné dans un mouve-
ment qui peut trouver son expression dans 
la prière. Il est à nouveau possible, voire né-
cessaire, de parler de Dieu. ■ MdM

Dieu mis en question

«Ceci est une 
œuvre de fic-
tion», souligne 
Philip Roth dans 
un heureux post 
scriptum de son 
dernier roman. 
Heureux, voire 
précieux, ledit 
post scriptum l’est 
en ce sens que 
sans cette préci-
sion, le non spé-

cialiste de l’événementiel américain tom-
berait dans un panneau, prenant ce récit 
pour rigoureusement historique. Et pour 
cause: Roth s’est remarquablement docu-
menté pour rendre crédible le fruit de son 
imagination, magistralement mis en valeur 
par des qualités littéraires hors pair.
Cette nouvelle production, très solide, tient 
de la chronique, de la saga et de l’analyse 

socio-psychologique, trois styles prisés 
de nos jours - difficile que personne n’y 
trouve dès lors son compte. Sur fond de 
passe d’armes politique, elle met en scène 
une modeste famille juive établie dans les 
environs de New York entre 1940 et 1942, 
époque où les Etats-Unis, désireux d’une 
pseudo neutralité qui leur éviterait d’en-
trer en guerre, basculent progressivement 
dans l’antisémitisme - comparable à celui 
ravageant l’Europe au même moment - à 
l’invitation d’un fascisme en croissance 
constante, à cause notamment de l’aura de 
l’aviateur Charles Lindbergh. Les violences, 
les discriminations quotidiennes, l’arsenal 
de mesures législatives mis sournoisement 
en place pour isoler et oppresser la com-
munauté israélite sont décrits de l’intérieur 
à travers le regard d’un garçon d’une dizai-
ne d’années qui, du fait même de son âge, 
ne saisit pas les raisons d’une évolution qui 
imperceptiblement casse ses repères. A la 

fois poignant et passionnant, ce récit s’ap-
parente à un feu d’artifice au fur et à me-
sure que l’étau de magouilles se resserre, 
menaçant du même coup de faire chavirer 
tout l’Occident dans un délire hitlérien.
Roth signe ici un grand livre. D’une profon-
de humanité et d’une rare intensité. Une 
œuvre qui ne manque pas de laisser une 
trace durable dans l’esprit des gens qui 
n’ont pu s’empêcher de la dévorer. ■ LBO

La «sauce» prend parfaitement
Philip Roth, Le complot contre l’Amérique, Ed. Gallimard

Jean-Pierre Jossua, Peut-on parler de Dieu?, Ed. Labor et Fides

Bouquiner
Par Michel de Montmollin et Laurent Borel
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En 1948, le 
c i n é a s t e 

néo-réal is te 
Vittorio de Sica 
faisait de la re-
cherche d’un 
simple vélo 
une question 
de vie ou de 
mort. Colleur 
d’affiches, le 
ma lheu reux 
Antonio Ricci 
se faisait voler 
son précieux 
instrument de 
travail. Pour 
échapper au 
chômage, il 
se déshonorait 

devant son jeune fils en répétant pareil 
acte délictueux. Aujourd’hui, l’histoire 
recommence, non plus à Rome, mais 
sur les bords de la Meuse, dans un 
quartier défavorisé de Liège, où il ne 
fait vraiment pas bon survivre! De toute 
évidence, l’acteur et cinéaste belge Lu-
cas Belvaux a vu et revu «Le voleur de 
bicyclette», se saisissant de cette réfé-
rence poignante mais très datée pour 
nous faire honte.

«La raison du plus faible» démarre 
par une panne «mortelle», celle de la 
motocyclette de Natacha (Natacha Ré-
gnier). Privée de ce précieux moyen 
de transport, la jeune femme peine à 
rejoindre dans les temps la blanchis-

serie où elle travaille. Trois chômeurs 
et un ex-taulard (joué par Belvaux) 
lui témoignent alors leur solidarité en 
mettant sur pied un hold-up très sym-
bolique, puisqu’il s’agit de braquer les 
ferrailleurs qui sont en train de dépecer 
l’usine d’à-côté. Las, bien mal prépa-

rée, leur petite entreprise criminelle 
s’en ira en eau de boudin. 

Dans un monde qui écrase les plus 
faibles sans aucune pitié au gré d’une 
indifférence générale, les valeurs mora-

les n’ont plus aucune efficience, sinon 
d’inciter les plus pauvres d’entre nous 
à une résignation mortifère. Film social 
très noir, «La raison du plus faible» reste 
supportable, car Belvaux adopte le ton 
de la comédie, conférant à ses protago-
nistes déclassés une vitalité désespérée 

qui rappelle celle des antihéros du sous-
prolétariat cher à Pasolini. Reste que ces 
références, qui attestent de l’échec mi-
sérable de notre radieuse société, nous 
donneraient plutôt envie de pleurer. ■

Pauvres de nous!
Lucas Belvaux donne raison aux plus faibles envers et contre tout. 
Sa comédie noire sonne le glas des espérances en la justice sociale.

«Notre monde écrase les plus faibles sans aucune 
pitié au gré d’une indifférence générale» 

Visionner
Par Vincent Adatte

Une trajectoire imprévisible
Révélé en 1981 par «Allons z’enfants» d’Yves Boisset, Lucas Belvaux devient 
à vingt ans le jeune premier idéal du cinéma français. Mis en selle, il appa-
raît tour à tour dans «Hurlevent» de Jacques Rivette, «Poulet au vinaigre» et 
«Madame Bovary» de Claude Chabrol, «Désordre» d’Olivier Assayas, «Grand 
Bonheur» et «On appelle ça... le printemps» de Hervé Le Roux. Victime de son 
talent et, surtout, de sa belle gueule de jeune homme un peu triste, Belvaux 
commence pourtant à se lasser des rôles de plus en plus stéréotypés qu’on 
lui propose. Il passe alors derrière la caméra en réalisant en 1992 «Parfois 
trop d’amour», un premier film remarqué qui décrit les tribulations d’un trio de 
Parisiens égarés sur les routes «minables» du Nord de la France. Comédie très 
finaude, «Pour rire!» prend à contre-pied les clichés du vaudeville et remporte 
un véritable succès public qui va permettre à Belvaux de monter en 2002 un 
projet de trilogie pour le moins audacieux. Composée de trois longs-métrages, 
«Un couple épatant», «Cavale» et «Après la vie», cette trilogie demeure encore à 
ce jour une expérience cinématographique radicale qui remet en question l’un 
des concepts clefs du cinéma traditionnel, à savoir le respect de la hiérarchie 
entre personnages principaux et secondaires. (V. A.)
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Dessine-nous tes rêves!

Après que d’illustres artistes comme, 
notamment, Picasso, Mirò et Klee en 

ont mis en évidence les qualités de pu-
reté et de spontanéité dignes d’inspirer 
les peintres les plus accomplis, le des-
sin d’enfant ne quitte pas le devant de la 
scène, grâce, entre autres, actuellement 
à une exposition d’envergure au Musée 
d’ethnographie de Genève, et une autre, 
à Neuchâtel, organisée sur le thème: «A 
chaque enfant son rêve - Regards croi-
sés». Celle-ci met en résonance des des-
sins réalisés par des gosses d’une bonne 
dizaine d’années, originaires de Molda-
vie, du Togo, de Colombie, d’Iran et de 
plusieurs villages neuchâtelois.

Cette exposition poursuit, et atteint, 
au moins trois objectifs: esthétique, so-
ciologique et didactique. Esthétique car, 
dit sans flatterie, une bonne partie des 
dessins présentés offrent aux éventuels 
amateurs du seul aspect graphique un 
intérêt certain par leur fraîcheur. Sociolo-
gique parce que sont de la sorte mises en 
lumière les préoccupations et aspirations 
qui prévalent dans des endroits du monde 
aux réalités très disparates - interpellant 
à ce propos, et sûrement symptomatique, 
le contraste entre le dépouillement, pour 
ne pas dire le dénuement, qui caracté-
risent les œuvres conçues au Togo (un 
pays d’une extrême indigence), la rigueur, 

l’application qui imprègnent les dessins 
envoyés de Moldavie (un Etat que l’on 
perçoit encore hanté par les exigences du 
régime communiste d’antan) et le foison-
nement, la générosité un peu insouciante 
de ceux provenant de nos contrées. Enfin 
didactique, puisque ce rassemblement 
culturel transcontinental donne l’occa-
sion aux visiteurs adultes accompagnés 
d’enfants de sensibliser ces derniers aux 
disparités de conditions, en particulier 
matérielles, qui persistent sur la planète 
et qui rendent dès lors indispensable l’ac-
tion d’œuvres humanitaires comme Terre 
des Hommes. A découvrir - en prenant 
bien le temps! - jusqu’au 1er octobre.  ■

Découvrir
Par Laurent Borel

En partenariat avec Terre des Hommes Neuchâtel, désormais quadragénaire, 
le Musée d’Art et d’Histoire du chef-lieu conjugue agréable et utile... Précieux!
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Couleurs d’humeur
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S’est-il agi d’une apparition, ou la scè-
ne fut-elle bien réelle? Des semaines 

plus tard, je demeure encore habité d’un 
doute à ce sujet: ai-je vraiment vécu ces 
instants «en marge», ou les ai-je rêvés?...

Le crépuscule piétine de retenue, of-
frant de la sorte aux ultimes rayons du 
soleil estival le loisir de distiller leurs res-
tes de clarté. L’obscurité semble donc peu 
impatiente d’interrompre le ravissement de 
l’harmonie ambiante. La tiédeur plonge la 
campagne environnante dans une extase 
suspendue entre la saveur prolongée d’un 
jour torride et la promesse d’une quiétude 
nocturne relativement fraîche. Rompue 
aux rudesses du climat jurassien, la nature 
jouit, en s’efforçant de n’en rien perdre, de 
ce répit climatique qu’elle sait éphémère.

On croirait le tableau de fin d’une film 
américain, juste avant le générique: une 
voiture fonçant seule au gré d’une route 
dont le tracé légèrement sinueux divise le 
paysage vallonné à perte de vue. Soudain, 
au sortir d’un hameau perdu, elle est là, le 

pouce tendu implorant qu’on ne la laisse 
pas en plan sur le bord du macadam. Un 
rien boulotte, les jambes en X, tristement 
fagotée, elle présente, malgré ses airs en-
core un rien adolescents, toutes les carac-
téristiques requises pour passer inaperçue. 
L’aurais-je seulement vue ailleurs que dans 
ce cadre nu? Je bloque, elle presse le pas 
pour me rejoindre, et, après les politesses 
d’usage, ouvre la portière avant de s’instal-
ler dans le siège à mes côtés. Une poignée 
de secondes s’écoulent dans un silence 
à peine distrait par le bruit du moteur, le 
temps pour moi de constater, surpris, que 
cette passagère ne sent rien. Aucune odeur, 
si infime soit-elle, ne se dégage d’elle dans 
le cockpit, pas même celle du grand air...

Les virages succèdent aux tronçons 
rectilignes. Je jette parfois obliquement un 
œil en direction de ce visage d’une insigni-
fiance rare, comme faite exprès, et au re-
gard fixé immobile sur le décor qui défile. 
«Ça marche, le stop?», dis-je bêtement, 
histoire juste de briser une glace qui me-
nace de nous laisser totalement étrangers 

jusqu’au terme du trajet. «Il faut bien!», ré-
pond-elle, précisant que, sinon, le prix du 
bus lui «boufferait» l’intégralité du salaire 
de deux heures de baby-sitting qu’elle 
vient d’effectuer. «Vous n’avez pas de bou-
lot?», je demande. «J’ai un CFC, mais pas 
d’emploi, avoue-t-elle comme gênée. Mais 
bon, cela me permet de m’occuper de mon 
frère...». «C’est-à-dire?...», j’ose. «Nous vi-
vons seuls: notre père est parti quand nous 
étions petits, et depuis, nous n’avons plus 
de nouvelles de lui. Notre mère, elle, s’est 
suicidée il y a deux-trois mois...». Eteint, 
je suis éteint d’un coup par son récit. La 
suite ne parvient plus que par bribes tant 
la confusion m’empêche de l’enregistrer: 
il est question de médicaments, d’interne-
ment, de pendaison...

Soudain, tandis que je commence à 
peine à émerger des effets du choc, sa voix 
signale: «On est arrivé. Vous pouvez me po-
ser là, cela ira très bien.» Avec un sourire ti-
mide, la jeune femme lâche encore quelque 
remerciement avant de disparaître dans la 
nuit qui entre-temps est tombée. ■

Couleurs d’humeur

Calver et Luthin

S’affranchir
Par Laurent Borel
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«Je n’oublie jamais un visage, mais pour vous, je ferai une 
exception», Groucho Marx, acteur et humoriste américain

«Le bourreau porte généralement un masque: celui de la 
justice», Stanislaw Jerzy Lec, écrivain polonais

«Après 40 ans une femme doit choisir entre sa silhouette et 
son visage. Choisissez le visage et restez assise!»  
Barbara Cartland, romancière anglaise

«Zorro, c’est un type qui porte un masque de cuir, une 
grande cape, un fouet et des bottes... Il serait pas un peu 
sado-maso?», Laurent Ruquier, humoriste français

«A part les singes, tous les animaux refusent de faire l’amour 
face-à-face... Ils doivent pressentir que le derrière se ride 
moins vite que le visage», Sim, humoriste français

«Le naturel: chassez-le, il ne reviendra jamais!»  
Alexandre Vialatte, romancier français

«Un beau visage n’est souvent que l’étui d’une cervelle 
démontée», Démocrite, philosophe grec

«Au temps du carnaval, l’homme se met sur son masque un 
visage de carton», Xavier Forneret, écrivain français

Le croirez-vous?
Précieuse félicité  
Réalisant le fait que ses étudiants, époque 
oblige, ne sont plus préoccupés que par 
l’argent et la célébrité, un collège anglais 
programme désormais un enseignement 
qui devrait faire... école! Ce sont en effet 
des leçons de bonheur qui y sont dispen-
sées. La fin prochaine du non-sens?...  

Le poids de l’obstination
En 2001, année de référence en la ma-
tière, les transports ont généré en Suisse 
un chiffre d’affaires de 52,4 milliards de 
francs! 46 milliards sont le fruit de la route, 
et seuls six milliards proviennent du rail... 
Ecologiquement, «peut mieux faire»!

Qui va à la chasse...
... participe, potentiellement, à un véritable 
carnage! En Europe, plus de cent millions 
d’oiseaux sauvages, dont plus de trente 
millions de chanteurs, dont quantité ap-
partenant à des espèces gravement mena-
cées, sont abattus ou capturés chaque an-
née. Vous avez dit «société des loisirs»...

Fumer tue... 
... et continuera de le faire. Une étude 
prospective américaine estime que non 
moins d’un milliard d’humains mourront 
du tabagisme durant le XXIe siècle. Ce 
chiffre est dix fois supérieur à celui qui a 
été enregistré au terme du XXe siècle. 

Citer
En rapport avec le masque et le visage
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